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Chemin de fer ty. H. 0. et 0. Librairie ALT COMPLET.Rowan et St George,
ENCAUTEURS

ASSURANCE"

CONTRE .LE FEU,f CANADIENNE. (LA COMPAGNIE d*ASSURANCE iisiaChemin de Fer Intercolonial,.. ->aie. ROYALE D’ANGLETERRE— ST —
RBUREAU DE POSTE

D’OTTAWA.

1H79—Arrangements «PhlTer—1879.

ARRANGEMENTS D'ETE MiRWW A COMMISSION. ACTIF, •19,000,000.

Le soussigné est préparé u accepter, des 
RISQUES CONTRE LE FEU, aux taux les 
plus réduits sur toutes descriptions de pro
priétés qu'il est d'usage d'assurer.

F. X. MICHAUX),DIVISION OUEST.
TABLEAU

«A,I PARTIR DU 14 JUILLET 1879. nVUE4.li :
ITo/SLS Rue SUSSEX, D'AUTOMNE

De C. 6A6NÉ et Cle
LIBRAIRE.T ES TRAINS EXPRESS a PA 

JLA partiront tous les jours (Dimanches ex. 
(DéBrrée. ceP«s). comme suit :

Partant de la Pointe-Lévis„....... 7.30 A.M.
“ •* Rivièro-du-Loup> ... I

Arrivant à Trois Pistolles (diner). 2.75 “
“ Riinouski.........................  3.44 ••
“ Campbelton (souper)...
“ Dalhousie.-.....................
“ Bathurst............. ..
" Newcastle..................
‘•V Monct»n....................
“ Saint-Jean..................
“ Halifax........ ...............

LE SOUSSIGNE EST AUSSI L’AGENI*qualités POHTKeVOl8lNE BK (il K Z M. D AGI ER. 

Ottawa, 14 octobre 1879.
T E et après MERCREDI 1er OCTOBRE, 
1J les trains quitteront les dépôts d’Aylmer 
et Hull, comme suit :

Train de Train 
la malle. Express

............... 8.1 Sfa.m, 3.30 p.m.

.. m..........9.10 a.m, 4.30 p.m.
a....... .. 1.20 p.m, 8.40 pjn.
...............9.25 a.m, 4.45 p.m.
........... .. 1.30 p.m, 8.50 p.m

lUt magnifique* CHARS SALONS sont 
attachés à chaque train de passager.
Tous les trains partiront d’après l’heure 

de Montréal.

Pour billets et renseignements s’adresser 
au bureau, 36 rue Elgin, Ottawa, et à l'ad
ministration générale, 13 Place-d’Armes, ou 
au bureau pour la vente des billets, 202 rue 
8t. Jacques à Montréal.

Livres d’histoire, de priè
res, d'école,

ROUANS INTÉRESSANTS, 
Otyets de piete, de fantai

sie, images, etc-, etc.

SONT MAINTENANT AU COMPLET ET 
PHKTK8 A ETBE INSPECTÉES.deau.

R. O. W. MacCUAIG,
Syndic Officiel pour la Cité d'Ottawa 

et le Comté de Carleton, 
Bureau—No. 60 Rue Spark*.

Ottawa, 29 janvier 1879

Venez et voyez nos habillements en^tweed 
pour $11.00 et $12.00, faits sur mesure : ce 
sont les meilleurs qui aient jamais ôté oflerts 
et Ils sont préparés nu goût des clients.

Coupe garantie ou pas de vente.
Voyez nos chemises et nos caleçons 

75 centins les deux.

Argent à prêter sur Propriétés Foncière. 
en ville et à la campagne, dans les 

provinces de Québec et d’Ontario.

8.05 “ 
8.22 » 

....10.12 “ 

....11.40 «
... 2.00 A.M.

Quitte Aylmer.. ...
Quitte à Hull.........
Arrive à Hocbelag 
Quitte Hochelaga. 
Arrive à Hull.........Üf11 En toutes sommes voulues.

y§T Hypothèques achetées.
T. M. CLARK,

Agent.
Coin des rues ELGIN ET WELLINGTON.

Ottawa, 28 mars 1879.

.... 6.00 “ 

.... 10.35 »
Ces trains viennent en connextioa à Lévis 

avec les trains du Grand-Tronc partant de 
Montréal à 9.00 P.M., et à Campbellton avec 
le steamer Oily of Si John, partant tous 
les mercredis et samedis matin, pour Gaspé, 
Percé, Paspébiac, etc.

Les trains pour Halifax et Saint-Jean se 
rendent à leur destination le dimanche.

Les chars Pullman partant de la Pointef 
Lévis les Mardis et Samedis, vont directement 
à Halifax, et les Lundis, Mercredis et Ven
dredis à Saint-Jean.

Des BILLETS D'EXCURSION POUR

lan.

J. Brewer, 
ENCANTEIIR

SSfcflpfeg;. Nos chapeaux de feutre pour 50 centins. . 

N'oubliez pas nos chemises à 40 et 50 cts.
ant. G 
5 cents ; 
erceuses

lan.

LA COMPAGNIE,»iSK”-SS°nd0Dw.b 277, IDE WELLINGTON, 276

de prêt du mm.143 RUE SPARKS 148. Ottawa, 3 Septembre 1879.KELIEVB ET REGLEUR.Hull-

er-JsSK'—
^ par ch. de fer.. PROTECTIONOttawa, Il juillet 1879.

C. A. SCOTT. 
Surintendant général, 

Division Ouest.

Livre» de compte» de tonte es
pece et <fe toute dimension, 

câbler» pour le» école», 
etOM>tc.,'etc.

Vieux II vie» et musique relies 
avec gofit et àjdee 

PRIX TRES MODERES.
Une visite est sollicitée.

ssiWes BUREAU PRINCIPAL

Ho. 8 RUE JACQUES, HAMILTON,
iCANADA.

AM0!S R0WE
K NC A NTEUR El AGEN1

Ni
A“Ÿâwa&fès

UT.

C.3A. STARK, 
Agfmt général du fret etL’ÉTE, par chemins de fer ou steamers, pour 

les magnifiques places d’eau et de rêche sur 
le bas Saint-Laurent, Métapédiac, Ristigou- 
che, Baie des Chaleurs, Gaspé, lie du 
Prince-Edouard ut les Provinces Maritimes, 
peuvent être obtenus à des conditions favo
rables.

Pour informations concernant le prix des 
billets de passages, le taux du fret, l’arran
gement des trains, etc., s'adresser à 

G. W. ROBINSON,

des passagers.
M. O’MEARA, Jr. 

Agent général. W. HENDRIK,.............................President.
W. H. GLASSCO, - - - Vice-Présitlnnl.

Edward Brown,
J. M Lollridge,
IV. A. Luca

POUR LA I

le. PROPRIETE FONCIERE. DIRECTE U HS:MToutes lettres enregistrées doivent 
poste une demi-heure d'avance.

être mise à 1» J E^moyen le plus certain de protéger votre

la meilleure manière de protéger les fabri
cants du Canada est d’acheter vos marchan
dises 1

I John Eastwood," 
Chas. M. Counséfe, 

s,” I James Sampson,
Alexander Duncan,

j. - RVRKAV -

38- RUE RIDEAU, -26
OTTAWA.

Ottawa, 26 déc. 1878.

matériel 
et (Ûe, 

»sé dans
Bureau ouvert depuis 8 h. A.M., jusqu’à 8 h. PM. 

Æo°S les* Mandata
» heures A.M.. jusqu’à 4 heures P JL. chaque

F. X. MICHAUD,
SbS3ESr|

OTTAWA.

LE CHEMIN DE FER

St. Laurent et Ottawa.
T E et après LUNDI, le 9 JUIN 1879, les 
LJ trains voyageront comme suit :

Otte .Compagnie est er état de prêter 
toutes sortîmes d'argent sur la garantie de 
Biens Fonciers ù long et court terme jiisqu’à 
‘20 ans et elle olfre les fOljdltJdlis les plus 
favorables aux emprunteurs qui ont le privi
lège de payer le principal et l’intérêt, en 
v ersements égaux, soit tous les ans, tous les 

ois ou bien tous les trois mois, selon les 
is de paiement de la Compagnie.

ier*

este), Montréal.
“L’ARCADE”9 120, rue Saint-François-Xavl 

(ancien Bureau de Pi 
D. POTTINGER,

Surintendant-en-chef.

P. LARMONTH,Ottawa, 24 Nov. 187» 6 septembre 1879.
Tweed Canadien Pure Laine ÔOeta. 

do do do 76 "
Comptableîet agent&énéral 

Syndic officiel pour le comté de Car
leton et la cité d'Ottawa.

AGENT POUR
ssurance contre le feu

Wm H0WE. Alex. Mortimer. do do 80"doLaissant Ottawa : Arrivant à Ottawa :
condition; HOURRA POUR MANITOBA Vy tailleur de première classe est atta

ché au Département des ordres, et 
nous garantissons pleine satis

faction à ceux qui aehète- 
ront à

293, BUE CUMBERLAND.

Peintre, Doreur. Vitrier, 
Tanissier, etc.

Pour l’Est, VOuest et 
le Sud à 10.30 a.m.

De l’Est et de l'Ouest 
à 7.10 a.m.

Papeterie, Reliure, Manufacture de livres 
de comptes, Gravure sur pierre et sur cuivre.

IMPRIMERIE.

O. V. GmEBND,
Directeur du département lithographique. 
Ordres exécutés avec promptitude et 

manière la plus soignée.

Alex. MORTIMER.

La compagnie d’a 
“ Western.”

pagine d’assurance “ Québec." 
pagnie d’assurance “ Lancashire." 

compagnie d’assurance “ Standard Lite." 
La ligne de stegmers “ Anchor.”

HYPOTHEQUES ACHETES.
On peut s’adresser jiorsonnellemeni 

ux de la Compagnie ou bien par le

Alex. MacADAMS, 
Gérant.

R. C. ^.“MacCUAIG,
Estimateur et agent général d’assurance 
de billets.

Points du Nord-Ouest aux
tiresPour l’Est, à 2.15 p.m,

Pour l’Est et l'Ouest 
à 10.30 p.m.

I)e l’Est et du Sud à 
3.55 p.m

De l’Ouest 4 6.30 p.m.

adressées àLa

Importateur et marchand de

Tapisseries et de decors. ^
Peinture, huile, vitres, mastics, vernis, etc. ^ 
Ottawa, 22 octobre, 1879. la ■*

Bureau, 161 rue Sparks, Ottawa.
Ottawa, 18 août 1879.\X Les billets donnent droit à des chars sak 

attachés aux trains quittant Ottawa 
3.00 p.m. et Montréal à 5.00 p.m. et évitent 
ainsi aux voyageurs la nécessité de changer 
de chars à Prescott.

lu
r (Autrefois Hunton.)

94 et %, RUE SPARKS,

BUG. DUPUISi T. RAJOTTE,
Syndic OfQoiel

Pour le comté de Carleton et la ville 
d'Ottawa, Comptable et Collecteur. 

Bureau 64 rue Wellington, Ottawa
Ottawa, 14 août 1879.

COMME EAR MAGIE.
Il est admis par 

fer magique à Repasser, 
combiné, est l’article le plus 
ait jamais été inventé. Il éclipse tout ce qui 
a été imaginé jusqu’ù aujourd’hui.

No. 69, RUE SPARKS, OTTAWA.
lyndio Officiel, 
esoin d’Evalua leurs 
dans chaque comté.

Ottawa. 29 janvier 1879

194, 198 et 198 Rue SPARKS.Un char Sofa sera attaché au train du soir 
pour accommoder les passagers allant à 
l'Est et à l’Ouest.

Connexions certaines avec les trains sur 
le Grand Tronc, de l’Est et de l’Ouest, et 
avec ceux des chemins de Rome et Water-

O Ottawa, 22 juillet 1879. Aussi 8 
On a b 

confiance,
POUDRES OE CONDITION D’ALEXANDERa in d’Evaluateurs attentifs et de Ottawa, 26 Déc. 1878Les passagers partant d’Ottawa les mardis 

samedis, peuvent prendre directemedt 
la ligne de vapeurs de Merveilleuse invention.

LITH06RAM PATENTÉ DE JACOB* E. PETIT,
No. 18, RUE RIDEAU,

iCOINDU PONT DES SAPÉ U H S.

BOULES POUR le» ROGNONS
ET AUTRES

MEDECINES CELEBRES
POUR LES

TORONTO et OGDENSBURG town, d’Ogdensburgh et Lac Champlain, 
et d’Utica et Black River, à Ogdensburgh, 
’•enant de et retournant à New York, Boston 
et tous les points du Sud et de l’Est.

On peut se procurer au Bureau des Billets 
de la Compagnie,à Ottawa, des appartements 
dans les chars à coucher, sur les chemins 
d’Utica et Black River, et de Rome et Water- 
town allant à New York, et sur l 
d’Ogdensburg et Lac Champlain 
Boston.

COMMANDEZ VOTRE
canadiens.

Pour Toronto,[se reliant avec le Breveté le 16 juillet 1879.
TEMPS, ARGENT KT TRAVAIL DE SAOVÉ.

10 impressions à la minute. Au-dessus de 
50 impressions à 1* fois 

Presses, rouleaux, tampons ou batteries 
sont inutiles. Le procédé est si simple qu’un 
enfant peut le travailler.

Indispensable pour Syudics officiels, Avo
cats, Architectes, Géomètres, Banquiers, 
Marchands et autres.

Ces appareils sont de la dimension dps 
cartes postales, des billets, des lettres et pa
piers d’affaires, et coûtent respectivement 
12.50, $5, $7, et $9.

CHARBONCHEMIN de FER DU NORD tout le monde, que " Le 
Glacer et Gaufrer 

complet quiPour Colling wood, pour de là s’embarquer 
sur la ligne de vapeurs du lac Supérieur 

pour n’importe quel point 
Nord-Ouest.

Agent a Ottawa C. STRATTON. 
Coins des nies Dalhousie et Saint-Patrick.

A VIS.—Les médecines ci-dessus, célèbres 
JOL dans tout le Canada pour leur efficacité 
ne se trouvent que chez M. C. STRATTON. 
Je mets donc le public en garde contre les 
contrefaçons.

Le plus grand soin esl 
apporté à la réparation 
dos montres et j: 
les mieux finie 
plus compliquée 
très en or et argent dans 
les meilleures conditions 
comme prix et qualité.

le chemin 
allant à Mac. A hem & Cle. londules

D PRIX SEULEMENT *4.
a été
a Puissance. Les dames 

de visiter les échan-

iéfarre. Prix des places d’Ottawa à Win
nipeg et à Fort Garry -
150 livres de bagages .sont allouées aux 

passagers.
$ffiT Tous autres renseignements donnés 

avec plaisir an bureau 60 rue Sparks.

R. C. W. McCUAIG.

Les trains voyagent sur l’heure de Mon
tréal.

86, RUE SPARKS, 80.

CHARBON DUR
décerné à la der-• Un prix extra lui 

nière Exposition de 1 
ne doivent pas manq 
tilions au bureau do

osas, xxbsjAzmnTs,

- $22.60.rts-Unis à 
modérés, 
vill

THOMAS REYNOLDS,
Directeur Gérant, Ottawa.T. ALEXANDER.e, ainsi

Ottawa. 7 nov., 1879. Ottawa, 6 Juin 18
Seule rnalnen a Ottawa pour 

lu i opération nerleiise de» boi
te» a mimique.
Ottawa, 11 juillet 1879.—30 sept. lan

WILfcESBARRE, LACKÀWAYMJ. M. JACOB, Breveté,
457 rue Saint-Paul, Montréal. 
|bn vente chez

DÉMÉNAGEMENT. AVIS IMPORTANT. AGENT D’ASSURANCE BT SYNDIC OFFICIEL.

RE S !

m.i.t I
-M

Ottawa, 4 août 1879. 6s. WSr 40 RUE ELGIN 40 TM
Toutes les personnes qui désirent acheter des

Livres à bon marché,
Soit de Prière, d’Histoire et d’Ecole, 

bien de visiter le magasin de

£>- C. GUILLAUME*,

Ho. 423 BUE SUSSEX,
avant que d’acheter ailleurs.

N. B.—On tient aussi toute sorte d’objets 
de fantaisie, articles religieux et autres.

P. C. GUILLAUME,
Rue Sussex

F. DUHAMEL JamosSIopcIotCie
Agents a Ottawa.

Ottawa, 20 août 1879.

Black Diamond
CHARBON MOU

De Briar Hill et Spring HE

(En face l'Hôtel Russell.)
Seul agent pour le^dislrict d’Ottawa.

Explications données avec plaisir. Des 
agents actifs demandés.

4 octobre 1879.

EUGENE R0BITAILLE
HORLOGER et BIJOUTIER

Chapeaux du Printemps.
TOUTES SORTES DE

CHAPEAUX DU PRINTEMPS
REÇUES TOUS LES JOURS,

GEORUE SIMMS,
980 Rue Sussex.

L'On Nettoie et Repasse les
CHAPEAUX DE FEUTRÉ.

lan I Ottawa, 1er avril 1879.

désire informer ses nombreux amis et le pu
blic, on général, qu’il a transporté son étal au

Marché bu quartier by, étal “ b,”
ci-devant occupé par J. Cassidy, où il tiendra 
constamment un approvisionnement de

Viandes de toutes sortes
DANS LA MEILLEURE CONDITION.

Reconnaissant de l’encouragement 
qu’il a reçu par le passé, il espère que ses 
pratiques lui continueront leur patronage 
dans son nouvel établissement. I

Ottawa, 11 Nov., 1879.

lan.

Napoléon Audette PRATIQUE.
Ottawa, 11 juillet 187?.

Fait aussi les
BARBIER COIFFEUR,

No. 2651 RUE WELLINGTON,
yis-A.vis

L’Hotel “ Royal Exchange ”
/ 1IGARE8, Tabac et Pipes 
vV qualité constamment en m 

Ottawa, 26 Déc. 1878,

ARGENT A PRETER -
SVP PB0PFIBTS6 FONCIERES.

.'Ali SOMMES «ROSSES ET PETITES 
AV GOVT JgS gNPRUNTBVRS,

AGENT, LISEZ CECI. OUVRAGES EN CHEVEUX.mina-
iciale.

"VTOUS paierons à des agents 
mois de rétribution, frais à p 

nous leur abandonnerons une retenuv 
dérable pour la vente du privilège 
récentes et merveilleuses inventions 
sommes sérieux dam ee que nous avançons. 
Echantillons gratis. Adresse

SHZRMÀM ET CUL, Marshall. Mlch.

$100

de nos
Dorures et plaqués de toutes sortes,

libérai Intérêt raisonnable.
S'adresser à ÂU PLUS BIS PRIX.

de première• %
45, Rub RIDEAU, Block Egleson. 

Ottawa, 11 sep». 1879.
O'CONNOR A HOGG.

Ottawa, 26 Déc. 1878.Ottawa, 23 août 1879. 1 an

8
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ENDUES■ FtUILLETON et enlevé les vases sacrés de cinq le siège de bois massif fixé dans 

chapelles. Je suis riche à ma ma
nière, et le secrets de mes riches
ses périra avec moi. J’ajoute que 
je ne regrette rien de ce que j’ai 
fait, que je refuserai de recevoir 
un piètre, et que je nargue la jus
tice, parce que je ne crains pas 
la mort, et que les tortures ne 
m’arracheront pas un cri.

Le juge sortit en frémissant dn 
cachot de Gabor, et interrogea 
successivement les bandits rame
nés par les pandonrs.

Ceux-ci ne pouvaient nier et ne 
cherchaient point à égarer la jus
tice. Pris d’un coup ae filet, sa
chant bien qu'ils ne pouvaient 
rien attendre, ils avouaient leurs 
crimes. Quelqnes-nns affirmaient 
n’avoir jamais pillé d’églises, et 
paraissaient attacher un grand 
prix à ne pas être considérés com
me sacrilèges. Un seul témoigna 
d’un vif repentir, et dit an juge 
que, certain lu sort qui l’atten
dait, il souhaitait se mettre en 
règle avec la justice de Dien 
avant d’entendre la sentence des 
hommes.

—Parce que le mystère planant 
snr cette aventure a besoin d’être 
éclairci.

—Quel mystère ï....
—On vous trouve dans une 

ferme, sons nn déguisement dis
simulant mal votre fortune pro
bable et votre éducation certaine.. 
Apprenez-moi ceqne vous faisiez 
dans cette ferme aux portes de 
Trieste, pourquoi vous ne portiez 
pas l’habit de votre condition, et 
quelle raisons vous ont empêché 
de racheter votre liberté à la ban
de d’Orsol.

—Monsieur le juge, répondit 
Carlo Alberti, les raisons qui ne 
me permirent pas de révéler mon 
nom anx bandits, sont les mêmes 
qui m’empêcheront de voue répon
dre.

—Mais Monsieur ! s’écria Hore- 
ter, voue ne calculez pas les sui
tes d'on pareil silence.

—Vous vous trompez, répondit 
faiblement le prisonnier.

—On dira, reprit Horster, que 
les affirmations de. bandits au su
jet de votre innocence sont une ra
se pour faire mettre en liberté le 
membre le pins intelligent de leur 
association. La justice croira que 
seul vons connaissez le secret des 
trésors enfouis par ces misérables, 
que d’antres bandes de brigands

donc pas à vons comme nn juge, 
je sais prêt à vons tendre la main 
comme nn ami. On doit la liberté 
aux innocents et la réparation 
aux victimes. Un mot de vous 
suffira pour qn’on vous élargisse.

Contre l’attente de Horster, le 
captif reçut cette ouverture avec 
une froideur presque défiante.

—Quel est le mot qne vons at
tendez, Monsieur ? demanda-t-il

—Il faut qne je sache votre 
nom, qne je reconstitue votre 
identité, et que je prouve à tons, 
comme j’en suis déjà convaincu 
moi-même, qne vous n’avez ja
mais été complice des bandits.

—Non, dit le comte d’nne voix 
grave, je ne pris jamais part à 
leurs crimes.

—Alors apprenez-mpi...
—Rien...ajouta le prisonnier. 

Si abjects que soient les hommes 
an milieu desquels les pandonrs 
m’ont trouvé, jls ont fait acte de* 
justice en ne m’accneant pas. Ni 
le chef, ni les subalternes n’ont 
intérêt à vons tromper.... Rappor- 
tez-vons-en à leur parole, en me 
rendant la liberté.

—Je ne le puis, répondit lejnge 
vivement, non, je ne le puis....

—C'est fort simple pourtant. 
Si je ne suis pas coupable, 
quoi me gardez-vous?

se ramifient à celle d’Orsol...que 
l’on cherche à égarer la conscience 
des juges, et que l’on joue pour 
elle une comédie misérable.

—Cet avis est-il le vôtre ? de
manda tranquillement le prison
nier

sieur, je suis perdu.
la muraille ; ses mains enchaînées 
reposaient sur ses genoux. Il 
était, pâle, mais l'expression d’nne 
puissante volonté se réflétait snr 
son visage. Pendant les neuf 
mois qu’il avait passés avec le# 
bandits, il avait laissé croître sa 
barbe et ses cheveux. Son teint 
s’était hâlé, et il était impossible 
de connaître dans cette homme 
vêtu d’une façon presque sordide 
le brillant gentilhomme époux 
d’Agnès de Haag.

Le regard du juge se fixa sur 
le prisonnier avec une grande cu
riosité ; ce que lui avait dit Gas
pard, corroboré par les paroles de 
la Maugrabine, indiquait un mys
tère dont' la pénétration ferait 
honneur à sa sagacité de magis
trat.

—Je suis obligé, maintenant, 
de voua comprendre dans la liste

1 an

LE des bandits.
—C’est votre devoir.
—Vous serez condamné avecGOUFFRE

eux.
tiB, - —Soit;

—Ni leurs dénégations ni les 
vôtres ne vons sauveront de la 
torture et de la mort

—Ce sera une souffrance ajou
tée à beaucoup d’antres, monsieur.

—Voilà qui est horrible ! s'é
cria Horster! Quelque chose me 
dit que vons n’êtres pas nn misé 
rable. Je pressens dans votre si
lence nue fatalité que vous n’ê- . 
tes pas le maître de déjouer.... Je 
voudrais pouvoir vons venir en 
aide, et vous me réduisez à l'im
puissance.

—Dieu tient compte aux juges 
de ienr compassion, monsieur ; il 
en est tant dont la sensibilité 
s’est émonssée an contact des mé
chant»....Pour moi, je vons remer
cie, et ce m’est, eroyez-le, un 
grand adoucissement aux tristes
ses de ma situation, qne de me 
savoir plaint par un honnête 
homme.

—Comment voulez-vous que je 
me fasse une opinion ? s’écria 
Horster. Si je regarde votre front, 
si j’interroge votre regard, j’y 
trouve ce que Dieu mit comme 
nn sceau sur ses créai ures privi
légiée», mais depuis qne j’exerce 
le sacerdoce de la justice, j’ai vu 
le visage de bien des coupables 
usurper le calme de l’innocence, 
et bien des yeux qui m’avaient 
semblé para cacher de criminels 
mystères. Votre voix est calme, 
votre maintien paisible, 
raiasez en pleine possession d’une 
volonté intelligente ; mais ep mê
me temps vous persistez à me dé
rober un secret que j'ai le pins 
grand intérêt à connaître ; an se
cret dont vous devez la révéla
tion non pas à moi, Horster, mais 
à la société qne je représente....

—Je sais cela, monsieur.
—Et vous persistez ?
—Je persiste.
—Vous vous jierdrez ! fit le

KAOV1. I>E NAVIHY.

(Suite.)
—J’ai trente ans lui dit-il ; à 

quinze, je tuai à-coups de cou
teau nn pâtre de mes camarades 
et je quittai la Carinthie, afin de 
me soustraire à la justice. Pen
dant une année^ je vécus dn pro
duit de mes rapines ; mais je ne 
tardai pas à comprendre qne sur
tout pour exercer le mal il faut 
s’associer. J’entrai dans la bande 
de Tylmon, qui dévasta long
temps la basse Autriche. Orsol 
ayant succédé à Tylmon en qua 
lité de chef de la bande, je devins 
son lieutenant. Si Gaspard avait 
succombé dans nne affaire, je ne 
doute pas qne mes. camarades ne 
m’eussent prié de le remplacer ! 
J’ai pris part à l’incendie de six 
châteaux, dix maisons, vingt fer
mes ; pour ma part j’ai arraché la 
vie à pins de dix homme», je ne 
compte ni le» jeunes filles ni les 
enfants; j’ai profané trois églises

fe venir
lies.

*.

s MAR 
iret les vous pa-

Loin de prendre la voix brève 
avec laquelle il avait interrogé 
les bandits, au lieu de masquer 
de sévérité son visage, s’approcha 
dn prisonnier avec une sorte de 
cordialité, et lui dit d’nne voix 
douce :

I

—Je commence par vous pré
venir que chacun des hommes 
interrogés par moi, m’a déclaré 
qne, prisonnier de la bande de 
Gaspard, vous n’avez jamais pris 
part à ses crimes.... Je ne viens

Enfin le jnge se fit ouvrir la 
porte dn cachot où l’on avait ren
fermé l’homme que les bandits 
appelaient l'Etranger.

Le Comte Alberti était assis sur

I.

jngepour- (A suivre.)
—Vous vous trompez, mon-r Cm.

m
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guire, Québec ; Wm O’Meara. Pembroke ; | ment dfaccepter ma proposition et, | terre, pour y négocier un émprunt. M. Blake est un excellent avocat, 
c King, P 8 Main waring, > Brown, Geo. l'automne de 1873, mes collé En effet, il emprunta à 89, au mo- mais il ne saura jamais élucider con
s'1;?"’/ «Z«B.;rJR^^rnïn<ProUottB 8»e8 el moi-mème nous étionsVobjtft ment où les colonies australiennes venablement ses doctrines libre-
DrsÏÏuvM^J ïtointvre dd cîtar. M PP; d’une démonstration presque auss\ empruntaient à 92 et 94. Puis il re- échangistes, non élus que ses théories

le à flots presque ininterrompus peu. Prontenac . j H Metcalfé, M PP, Kingston ; éclatante que celle de ce smr, parce vint au pays et, dans tous ses fits- foutes particulières sur le droit cons
dant sept heures ! SH Moseley, T w Currier, K irnoldi, P ‘qu’elle nous était offeKe par nos amis cours, à to chambre, sur les hustings, tîtutionnel.

. , LeSueur, MRouleoa, magistrat de district, d’Ottawa seulement s’efforça de détruire notre crédit fa vous remercie encore, messieurs,jæfsizwS'Ss K,"""-'-™»™- -
l’honorable M. de la Bruère, du Cour- mings, J Martin, Thurso ; W A Davis, B amis d’Ottawa et de leur dire: Nos adversaires voulurent aussi ,'t,nner; mais je ne saurais trouver 
nrr de Saint-Hyacinthe ML G Des- Fisher, Kasubazua ; A Wilson,8 Bordbridge, “Vous nous avez été fidèles dans modifier notre programme relative- de mots pour vous psindre convena-
iardina An Canadien M Tremhliv du 7 ^ ari <Î€L ° l’adversité; vous avez cent fois le ment au chemin de fer du Pa- blement l’étendue demon inaltérablejardins, au Canadien, M.Tremblay,du bore>; JM***.Aylmer , A pSwa.well ^ de partogvr notre triomphe.” cifiquv. Ce programme étàit des reconnaissance.
«*rr-* Montréal, M. Gédéon Jw', J TSultan? i B $> J’ai surtout le droit d’ad^serm plus simples: faire construire la , discours désir Jobn A.
Desilets, du Journal des Trois-Rivières, Moore, R H Klock, Aylmer ; W J Kenny, do ; paroles à mon honorable am; M. Car- ligne par une compagnie qui re- nprw *u«wmn ubui 
et par le rédacteur en chef du Canada. F Tom, Windsor, Ont ; J Clarke, Nepean ; rier, maltraité lui-même par no^. ad- cevrait une certaine subvention Macdonald, M. Tassé, M. P-, proposa
MJ B Rolland l'un des nronriéiai- S.7?”?!’ versaires, obligé,pour une qu stion de du gouvernement, plus l’octroi un toast au “ Gouvernement Respon-

. , ,, . , , *, ' . ’ a ^ lT ’i JML°ycn?’ n ^Gï Rrani forme [technicality], d’abandonner son d’immenses étendues de terres. h, ,, : f , chaleureusement ac-
L6 succès du grand banquet donné, res de la Minerve, était aussi pré- «hcj. Uon^SmM,.'H Sutton, Bru* siége en varlemellll mais réélu de Vous savez comment ils ont em- 8abl°?. q“l ful chaleureusement ac

hier soir, en l honneur du gouverne- sent. sor ;’w J Cuzner, H J Beemer, A Code, Car- suite par une immense majorilé qui brouillé tout cela ; comment ils réus- cueilli. Comme de droit, 1 hoi o
ment fédéral, a dépassé, sous tous les nmrp révênne amrlinn ntnaienrs leton Place; John Uaborne, vimprior ; Wm sut lui rendre justice. sirent à m écoute nier la Colombie M. Langevin fut appelé à y répondre
rapports, l’attente des organisateurs. membres dll clemé cathoUaue et t'ÎSk^T  ̂ Je vois une fofïùîdable liste d’élp- Britannique. Cette proving m’a élu dans un discours tout à fait bien senti.
Au lieu d<* trois cenfs convives—-ce qui 12 Æ Ji tfSÈ “j C* j” MP» N-u. ,aMler--. demi- .«.bsem

eût été un chiffre fort respectable-il y vives : M. l’abbé O’Connor, curé de Johnston, Daily News, Kingston ; CgR Tuttle, bref. Je commencerai par mentionner lion de nos prédécesseurs lui a Lions qua inspirées a ces mes »
en avait environ cinq cents, apparte- Saint-Pa trice M l’abbé Dawson le Winnipeg Timet; .f A Phillipps, do ; 8 H quelques-unes des rais-ms pour les- faitsj avec l’aide de Dieu, je tâcherai ce toast si plein d’actualité, après les
nant sans doute en bonne partie àcette ‘ré,él.und achldi,cre Lânder, le révd. T#-'ShS ““t* * ““ a valllan.es lune» engagées par le parti
ville et au dialrict environnant, mais M philil.n„ M Hlinlin-,.n R R Coleman, J K Wood, George Goodwin, 1 , J.^‘ Je mentionnerai encore deux au- conservateur et couronnées dun si
vernis aussi de tons les noinisdu navs t'ttiiipp», 1« xévd. M. Huntington, GrenviUe ; A French : c J Hynes, Prescott possédé lui-même et possédera encore très chefs-d’œuvre accomplis par nos brillant succès pour faire triompher
venus aussi de tous les points du pays, p, révd. John May, le révd M. Long Meuenger-, Geo Labalt, Presold! ; PWhite, le pouvoir pendant une aussi longue adversaires. D'abord, la nomination unifani succès pour iaire moi p
I-a démonstration a pris plus qu un , . . d M firinwnlil d’Omfens. M P, Pembrooke ; Thomas Deacon, MP P, période. En 1854, lorsque les con- de M. Laird, comme gouverneur des -a cause du gouvernement responsa-
caractère local, elle s’est transformée , ,, , . ’ . „ d° ; A Poster, do N R White, do, H servateurs du Bas-Canada s’unirent Territoires du Nord-Ouest. M. Laird
en nue manifestation politique impo- nZde , M n h , T M ^ ^^^TMiller, aux réformâtes du HantOanada, di- est un grand homme,-il a six pieds
santé au olus haut noint à laauelle Grandeur Duhamel, de M. le j w Huntington, Westmeath ; J H Stewart, ngés par M. Baldwin, une ère de quatre pouces. Mais toute
sanie au puis naui point, a laquelle grand viqaire Jouvent, du Révd P. Major Perry .Pembroke ; P C Auclalr, C Ga- prospérité «’ouvrit pour le pays et deur et sa dignité sont
le parti conservateur de toutes les Tab et de lugieurs ministres C Christian. dura jusqu’en 1867 II y eut Êiendes dans le

protestants qui n’avait pu se rendre» I, était près de hui, heures quand 2™‘dTludson y sont oarfaitement

’ . . j. l’mvilation du comité. les convives prirent place autour des simpie colonie, donna des signes ma- suffisantes et, en outre, dans les cas
politique le plus réussiqui ait eu lieu p()ur don|]er une j|]g[e jdée cinq immenses tables s’étendantd’une nifestes qu’il deviendrait, un jour, d’une importance particulière, on
depuis longtemps dans le pays. nAmh.û riou wo uAr..,ûa nrA extrémité de la salle à l’autre. En une grande nation. Il ne manque peut en appeler au gouvernement de

Le comité qui s’est chargé de pré ' ”®™6™ des personnes pré- instants, tous les sjégee dis- P?8 de B™9 qm cherchent à dépré- ganitoba.
parer ce banquet mérite les plus sentes et des localités qu elles rep.é ^ l ’ g,lut ell cter notre oeuvre. Pourtant, s ils Second chef-d’œuvre, le scrutin se-
ffrands élnves rar rien n’a laissé à sentaient, nous allons mettre sous les" pommes lurent pi is, et u taunt en avalent la bonne fm d’examiner nos cret qui nous a donné notre immense
grands eloges, car nei u a laissé à du lecleur la ,iste suivantl, qui ajouter un bon nombre d autres pour statuts, depots 18»4, ils y verraient ,liajorité auI dernières élections, 
désirer dans 1 organisation. Ita vaste 1 ™mntaie les retardataires. Les tables étaient que toutes les grandes mesures le- Personnellement, je ne suis point par-
salle du Rond Rond à Patiner avait assez comPlele • ohargées des mets les plus succulents Salés et administratives sont l'œuvre lisan du scrutin secret. Mais, enfin,
été complètement transformée pour D Girouanl, M P, Montréal ; J Domville, et les n|,ls o.nllis jfa vins du meil de?^conservateurs. J en mentionerai cette mesure nous a été imposée et
la circonstance. Aussi,’aspect qu'elle leur 0^, ^ compter un nombre

offrait sous sa nouvelle toilette était Hyacmihe; MH Gault, MP, Montréal ; H inflni de bouquets, fournis par la bellion de 1837 ; abolition de la tenu- lection de Jacques-Cartier. Ils avaient
véritablement splendide. M p, Cornwall; Bchevin Thibault, Mont- compagnie florale de Renfrew, et qui re seigneuriale dans le Bas-(tonada , fait un trou dans une boite de scru-

Les murs étaient couverts de dra- réal > l’honorable M Malhiot, Trois-Rivières ; rAnatidaipnt les arûmes les nlus déli- c.ta°'188ei]ienl.“e yon^es *01? ° educa- tin et en retiraient les bulletins coll
ides muis étaient couverts de ara GHMackinlosh>ApCaron Mp|AWright| répandaient les arômes les plus aeu ll0Ili rendant justice à la minorité ca- servateurs pour .es remplacer par des

peaux anglais, canadiens et irançais, M P, A Broder, M P P, Dundas; John Mc- cieux. Bref, la préparation du fes- iholique. En deux mots, lois com- bulletins libéraux. Seulement ils
et on y lisait un grand nombre de nMâ n^’ kSnî^w’ w tin—qu’on dit égal sinon supérieur à merciales, administratives, lois favo- commirent une légère erreur, bans
devises appropriées, doit plusieurs Ogilvie, Montréal; Thos White, M P ; F J tout ce qui s’est donné encore dans risant le progrès et le développement supputation des bulletins, il fut
en français : Avant tout soyons Cana- genre-fait honneur à M. Gouin, mlJSStfL'atSZfàift'llS.ccLîe:

diens et Protection a nos industries Nor^ Leeds ; l’honorable Dr Church, Mont- le propriétaire de l’hôtel Russell, qui ment partie. Et nous avons fait M . . , . . . N
nationates etc. Une touchante ins- a plus que soutenu la réputation de une “^5^"

cnption bordée de deuil démontrait brooke : R Siephenson, M P, J Haggart, M sa maison en cette circonstance. opposition violente, ïameuso et peu bout à pautre paySi que padmi-
que le souvenir du regretté sir Geor Ç’*8’ndÏÏÜd^Suîîf-' A neuf heures, un grand nombre ^/e'sms" homme de parti, monsieur nistration Mackenzie était le goiiver- 
ge E. Cartier est encore vivace Joseph Tassé, M P; S Howe,' le colonel de dames vinrent occuper les sièges le président; je crois qu’une oppo-i- nenient des purs et des justes pai ex
dans le parti conservateur. Elle Egleson, J Cndiford, G McGillivray, D Moore, qUi leur avaient été réservés à l’ex- tion est nécessaire à toute bonne ad- C6r pmii ratimm de opr vai
se lisait comme suit: A la md- £$£% « B\r?eÏÏ°c\lîe£°7i M “rémité nord de la salle, et leur en- “ation ; 1rs gouverne,, -nts ou. WfUS

moirs de sir George E. Cartier, patriote, Bvaa^F By^ha H Mea.lo»,, W How^,^ G trée fut saluée par de vifs applaudis- la crlllqaei p„ur;„ «u’elle ££*££%£*
homme d Etat et ami. Une autre rap e Phillips, F Bisse», H McRae. JP Bsmonde, sements. Quelques instants après, soit franrhe et honnête; n: è- pourquoi ils avaient enasse Anstiae .
pelait la célèbre parole de sir Etienne i.9 Kavanagh, Revd M Huntington, P P l’arrivée de lady Macdonald, suivie gués, lu it mon parti peno e comme Nous sommes fatigués, répon-
Paschal Taché que “ le dernier coup C F-lrijï™.^ de Tilley et de ladyTupper sou "“U* t^ard. “Artatide le justed" ” ^ ‘

de canon qui sera tiré pour la dé- R Mo„;k R a'iVadtav''C H levait aussi les Plus ïifs transporls versaires procèdent. Quand ils n’o- Nous n’avons, pour notre part, au
fensedu drapeau anglais, dans l’Amé- carrière, A T Audy, T S Higginson; Marshal d’enthoustobme, la plupart des con- sent pas formuler directement leurs oune prétention à l'infaillibilité. Nous 
rique du Nord, le sera par un Cana- Wood, Keh Stewart, Gilbert McMickey, B R vives agitant leurs mouchoirs et fai- accusations, parce qu’ils seraient pu- vàoiis promis d’inaugurer le meil-
dien-franrais” Le mot “ Bienvenue” 5e^L°n’,^ Don^ds®“' f L Lewis. Moitréal; <ant «ntpnilpA de chaleiirenspR ftcrla bliquemens flétris comme menteurs, leur tarif possible Notre tarif est en 
aien nantais. Le mot Hienvenue b Chanteloup, Montréal ; A Brown, Oorval ; ant entendre de chaleureuses accia- . V* . iancer Vinsimiation mali- vigueur depuis un an. Iln est point
se détachait en lettres de feu au fond B g"*d"h9MrF"lB«™6h»m, W I mations. gl]e et faire circuler de fausses ru- parfait, nous le savons bien : mais il
de la salle, au-dessous d’une magnifi Montréal ; J R Flemming, A a F Wood, A Quelques instants après, chacun meurs. Le patriotisme, les opinions a donné satisfaction générale et les
que couronne tout éblouissante de Brobery, C A Burpee, il Mckay, T Palter- avant fait honneur au menu, com- si religieuses de l’honorable George amendements que nous pourrons y
lumière et portant les initiales 8 ïeuig“w‘&^Mck^W MriT^Tfw'H me»cèrent les discours qui furent ^^^^tis’ïloi^ftoi"!!- nuSOTt^e^^en^taprotection1™'!

“ V. R.” On y avait placé aussi les ^ntr.RtchmmO ^ A Ulivier, d Itotiaç- nombreux et éloquents. Les santés agaient voir dans un Canadien-Fran- l’encouragement accordés à nos fahri- 

armes royales, les armes du Canada, Namêe, Montréal'; Capt Bowio; c R Kings- de rigueur : La Reine, le Prince de çai8 un être inférieur à lui-même; cants. Le Globe a dit que, dans mon
des différentes provinces et de la ville mill, Toronto; j J Hawkins, Brantford; Galles et la famille royale, le Gou- ce même patriotisme et cette même ^°yaRe en Angleterre, j’avais pour
d’Ottawa. ' pHyB£r=kM^httur: verneur-général et la Princesse religion qui, to poussèrent à entasser but de sacrifier les m*kida

z-,, , , , , . , Innnisi VM„ v, °u,r , . , , , injure sur injure, sarcasme sur sar- PaY8i de tiattei le premier-mi-Cest à sept heures et demie que S™*" Louise furent bues avec entrain, de caime à Vadresse lie leurs institutions, mstre et de sacrifier les mté
sir John Macdonald, ses collègues 11 Belleville ; Dr Whiteford, Capt Stewart, PL* ,nême que la santé de l’armée, de la leur langue et leurs lois, telles sont r^s du Canada pour 1 amour de je ne
autres personnages distingués firent D G, T Lemay, B B Lauzon, E Leblanc, A marine et de la milice canadiennes, les causes qui avaient rendu les deux sais quelle position ou quel titre on
leur entrée Nous n’avons cnèr^ be P Richard G Magee. Dr Corbett, T Surtees, Mhonorablp M Bowell réLOndit à provinces du Haut et du Bas- devait me donner. Le Globe a cons-
leur entree, ivous n axons guère De w P Lett, Carnegie, Peterboro’ Review, 1 nonorame m. dowlii ieponan a ^.anada i,réconi iliables et nous tamment recours aux mêmes argu-
soin de dire qu’ils furent salués par Bév M Longburet, Biardley ; Rév A C Nés- cette santé en termes très heureux, auraient conduits à l’anarchie au- ments, aux mômes insinuations. Or
les acclamations les plus enlhou- 5! Daw!!?? B R^amonT Almonté ; J exprimant d’abord le regret que l’état raient amené des luttes sanglantes, si Ie programme du gouvernement, en
siastes qui se prolongèrent tendant A Teskey, Appleton ; A Woods, Smith’s de santé de l’honorable M. Masson ne le parti conservateur n’eûtété là pour ce qui concerne le tarif, peut se résu- 
plusieurs minutes. Us allèrent pren- ctsTÆZé : VSllE lui eût pas permis d’assister au ban- Pairie mal. _

dre olace à la table d’honneur qui Dermott, do ; W R Teskey, Appleton ; Jo- quel et de répondre à ce toast en sa U n existait qu un seul moyen üe cants anglais sur les fabricants amé-
leur "avait été réservée à l’extrémité qualité de ministre de la milice. ^onfétration de^uta^estr"

sud de la salle et qui était ornée Sherwood, A Stewart, H A Bennett Rich- Le président proposa ensuite le de l’Amériaue-Britannique du Nord. S1^r iel 1 d7r 1 u,11 .8 . • 1>ous 
d’une façon aussi riche que pleine de Tn” M P.'LrthXrVhî Tasuiton, Br“nt toast de circonstance Nos hôtes.” M. Brown sembla lm-même corn- Î2dltatrie“ naissantes, 'môme Contre
de goût. On peut juger de l’impor- ford ; Col Tisdale, Simcoe ; George En quelques paroles bien senties, il prendre cette nécessité et mettre de cenes de l’Angleterre, mais quand
tance des hommes politiques présents  ̂ ^ «‘Vélogedu gouvernement fédéra, Zr fZ°dJanata no™ ionne"

par les noms suivants: Sir John risburgh ; J H Munroe ex-M P for et en particulier drton chef, sir John fédération. Mais ce n’étoit pas un Pour Iaire des aenats, nous donne
Macdonald, sir Leonard Tilley, sir dk1 ow! BCB»: A. Macdonald.-“ Si j’avais le pouvoir, ami lS°A^^nveraer r°EVîrrLinTau7ouvol^iiou??rou-

Charles Ttipper, les honorables MM. ber; Robb Burns, Perth; -v Marks, R B a dit M. Skead, de créer un pair du entreprit bientôt de renverser le tem- vdmes un déficit dû à la négligence et

Langevin, James Macdonald, Mac- royaume, je ferais de sir John un etT
kenzie Bowell, Aikens, Baby, O’Con- T w F Ridgeway, Dr Grant, Shérif Powell, comte, et je le nommerais comte tiles et, malgré lui, nous pûmes en-nor, tous membres du gouvernement, a'0ltawa- <"« a k>l,Joure un ami trepreJdre ^organiser le Nouvel or- ™=y, procB dut

sir A. T. Galt, les honorables MM. W W Clifie, Carleton Place Central Cana- d’Otlawa.”—Cette santé fut accueillie are ae cnoses. se rendre en Angleterre pour négo
Macdoug.ll, Morris, Gibbs et Mit- ^ph,; par des tonnerres d’app.audissements g"”’Lto

chell, ci-devant ministres fédéraux, Brown, Montréal ; Elliot Gault, Montréal ; et quand le chef du parti conserva- Nous avions à réunir tous pes maté i?S„IflT0Pmiï\ 1, °L S 
l'honorable M. Onésime Lorauger, teur se leva pour y répondre, ,ous les ri.™MW», nousmimes prttelîe^de

procureur général ae Québec, les T H Preston, L David ; M H Grass, Gowan’s convives se levèrent aussi, agitant leurs a i œuvre et nos euorts lurent cou- la 44 Banque de Glasgow,” aurait 
honorables MM. Fraser, Wedder- StS/oSSS?' IMS S5E mouchoirs et poussant les plus cha- ^cinq^iméeMistS, STtS

burn et Landry, ministres au ville ; W 0 MacKay, A Foisy, B G»u- leureux bravos. Nous allons donner voir, qu’ont fait nos adversaires ? Ils ^,04 . ,,ï, aa^umP9ssl"
Nouveau-Brunswick, les honorables iSw„G ^lemï™’ ir‘ 'Kagln^D; u»» analyse de ce discours, tour» ont modifié quelques-unes de nos „.‘8t à un taux ruineux.P 11 l'obtint

MM. Sullivan, DesBrisay et Mc- Beatty, Carleton ; Geo Lightbonnd, Mont- tour spirituel et sérieux qui, à main- ‘ois, mais 11e les ont certainement à un taux raisonnable et sauva ainsi
Leod, ministres à 111e du Prince- 168 to ^ d'-grand Hésastie.^
Edouard, et l’honorable M. Trutch, to ; Jas Goodwin, Rév Dr O'Connor ; H sir john Macdonald lègues retiraient, pour ne rien faire, Dans un récent discours, M. Blake
ex-gouverneur de la Colombie Bri- Pertih : ^ Maj°H ^ewi*' Essex ... leg traitements qu’on nous payait a dit que notre tarif créera des mo-
tanniaue Le Très Révérend ôvôaue Branîfoïd^j'as^raaoî’ Naw^eetvSastZ' Sir ,Tohn Macdonald se lève, au pour travailler beaucoup; c’était nopoles. que nous allons faire gagner 

^ ‘ . B c ; Rév M. Griswold’ Odgensburg N. Y? milieu des applaudissements en thon- toute la différence. des millions aux fabricants. Mais
anglican Lewis était aussi présent et T 8’ Norman(l Tr0’is Rivières, P Q ; siastes de rassemblée. Je me trompe, nos adversaires oui lorsque les fabriques sont prospères,
a béni le repas. L’honorable M.Skead GA Gouin, do; P B Vannasse, do ; J C Monsieur le président, messieurs, accompli beaucoup. De 1867 à 1873, 1 ouvrier gagne de 1 argent, il a de 
agissait comme président, et MM. J. ÏSS?8; Toronto ; T Rnvcroft, Prescott : T —Ma voix est trop faible, les paroles nous avions toujours réussi à main quoi payer ce qu’il consomme,quand
M Cumer, Joseph Tassé, Alonzo 1 Po™^ M^P P. cJtt B B Itoii me manquent pour exprimer à cette tenir l’équilibre entre le revenu et S™os""prix"-ïelu0uÜ

Perth PKellv Renfrew H J Ginnv Pem- vasto assemblée la satisfaction, la les dépenses. Nos adversaires cru- Lt ion sait que nos prix,—celui au 
Wright, James Rochester, M.P. et M. broke’; w G^ham, N«peau ; J Brennan, gratitude, le juste orgueil que j’é- veut qu’il serait beaucoup mieux de sucre, par exemple, sont encore loin 
P. Baskerville, M P. P-, faisaient do ; T Graham, do ; J F Brennan, do ; w prouve en présence de cette magnifi- créer un déficit p rmanent et de nous d être aussi élrvés qu aux Etats-Unis 
l'office de vice-présidents. «rpwr^r'.Pazelll^n.:,A^ Malhe?on- Perth : que démonstration. Je n’ai pas ou- réduire à la pauvreté, en vue de nous dont le gouvernement a bien su com-

, . .... ïîî™ 1 i?.!r « d IC'T»' T bliô que, dans ce môme mois de no- faire pratiquer l’humilité chrétienne, prendre la nécessité de la protection.
Outre les hommes politiques que ^’.^ajorX^ WakeHcld S Si^" vembre, il y a six ans, l’administra Nous avions fait adopter une très Aussi, nous avons adopté un tarif 

nous venons de mentionner on re- March ; w Boucher, South March ; J T lion dont j’étais le chef dût tomber bonne loi au sujet des élections con- protecteur et nous faisons tout en
marquait aussi MM.Thomas White,A Pattison, Pontiac Advance, Bryson; w J sous la violence de la calomnie. Mais testées. Ges messieurs voulurent la notre pouvoir pour créer de nouveaux
P r.avnn Dr Knrtin F HouAa n Ppupore, Chichester ; J stnkçhan, H Tom- nous sûmes nous retirer avec di modifier et, dernièrement, les tribu- débouchés a nos industries. Tel est 
n‘. r i, m d n r, ’ ^ Dlm!jsoritz1^-^Mld gnité et sans un murmure. Ceux du naux du Nouveau Brunswick ont dé- Vobject de la mission de sir A.T. Galt.Girouard, Gault, M. P. Ryan, Berge ak^M P pG frSSCte mes adversaires qui introduisent dans cidé que cette loi ne vaut rien et que Nous avons ouvert des négociations
ron, P. White, R. Stevenson, James sell ; D ùamble, Gloucester ;’/T ClaA, pré- les luttes politiques lenrs animosités nous n’avons pas de tribunal ayant avec le Brésil et j’ai reçu, aujour-
Domville, Fitziuimons,Johi) McLén- fet de Carleton ; J w H Waits, (y(j Heron, personnelles, allèrent criant partout : juridiction dans les cas d’élections d’hui môme, une lettre de notre agent
nan J H agirait Dr Bp rein Di- For. Ru^e11 ; F O'Connor,GioucesWTG Satchell, Il est tombé comme Lucifer ; il ne contestées. La Cour Suprême en a à Rio Janeiro qui m’informe que la

m ' l . , ’r. „ , j ’J?epeân hA A1?bott,waZf vn6^11 ' se relèvera jamais 1n Ils oubliaient décidé autrement et maintenu laju- législature vient d’adopter un tarif de
g u zo n, tou, membres de U Chambre ^ Gp O Dohertjr, Romaine, w 0 Bnen, que nous comptons, men collègues et ridiction donl il s’agiL Mais oil va réciprocité avec tous les paya II 
des communes; 1 honorable Dr Wm Dundas; C?4 Myers, HS moi, de nombreux amis dans le pavs ; en appeler de sa décision au comité espère pouvoir m informer, dans
Church, l’houorable M. de la Bruère, Waegant, Gee N Hickey, B W McCann, E des amis qui ne sont pas les pfats judiciaire du Conseil Privé, en An- quelques jours, qu une ligne de va
et un bon nombre de membres de la £cPreUe> J,ex Mc£ay. Dundas; J R adorateurs du soleil levant, mais qui gleterrè.* peurs, faisant un service mensuel

. rVOntarin Preemm Crystor, Stormont, 8. h Brophy, WH nous ont toujours suivis dans la bonne J’en reviens aux déficits M. Can- enï® ®ré8|l el le Canada, a été
légtalature dOntano. Presque tous g*,.T ‘‘.B^u^w'TS'KSii-t eo»™ da«« >» mauvaise fortune, wright-ie me trompe, sir Richard labile.
les principaux journaux du pays p Haytèr, Wm Davk, M p' Davis, D Mur^ Us n’ont pas démenti leurs antécé- Cartwright—ne traître au parti con Le gérant d’une compagnie possé
avaient des représentants Le Mail phy, Vécbevin J Heney, J C Grant, D Kemp, deots ; ils nous sont restée fidèles, servateur, ce transfuge auquel M. dant 32 vapeurs qui font le service
seul avait trois sténographes, et no g GW MoCiuto, H G Bate, H M Bredon, M Chargé d’un monde d’iniquités par Mackenzie jeta, en pâiure, tu, titre entre le Japon et Hong Kong, offre

u , „ Kavanagh, A 8 woodturn ; A Holland,New I10a adversaires, je convoquai mes qu’il ne voulait pas accepter1 ; • .mi«-: de fournir une subvention raisonna-
ire confre p ° rank(ju6^^T1Ma^mlBAM^GillvreyCaT amis et leur proposai de me retirer titre dont mes collègue? H moi bie pour l’ciablisbement d’une ligne
publier dix-huit colonnes, petit texte, Gluir/T Gallagher,TBirkett, A H Lcggo, s cii leur recommandant de choisir un môme nous sommes fier»—sir Ri- de vapeurs entre le Japon et la Co-

* d’un compte-rendu qui malgré son Benoit, H M Derome, 8 P Howe ; w j Ma-1 autre chef. Ils refusèrent formelle- chard Cartwright se rendit en Angle-1 lombie-Britanoique.

/• ‘:
exceptionnellement favorables. Il a 
raison, car au lieu d’un cabinet qui 
accumulait les déficits, sans se mettre 
en peine de rétablir l’équilibre de ses 
finances, il y avait alors un gouver
nement qui s’était hâté de prendre 
les mesures nécessaires pour solder 
les dettes du pays et sortir du chaos. 
En dépit, cependant, des faussetés pu
bliées par les ennemis du Canada, et 
de l’article qui parut dans VExaminei' 
de Manchester—article dû à la plume 
de M. Mackenzie ou de sir Richard 
Cartwright,—j’ai obienu pour mon 
emprunt de $3,000,000, la somme de 
$550,000 de pltisque celui ci, en 1876, 
et de $700,000 de plus que ce dernier 
encore en 1874.

L’imposition d’un üroit sur les cé
réales devait, disait ou, porter attein
te au commerce d’expédition des pro- 

gers par la voie de Mont
réal Or, il est constaté qu’en 1878, 
l’exportation atteignit le chiffre de 
$380,000 durant les mois de juillet, 
août et septembre, et $531,000 durant 
la môme période en 1879.

Je vois, d’autre part, que le Globe 
prédit un déficit de $2,000,000. Les 
rapports établissent que quelque 
$700,000 perçues l’an dernier appar
tiennent légitimement à cette année : 
et jusqu’au 20 de ce mois, l’augmen
tation seule des douanes a été de 
$435,000. Nos prévisions seront donc 
réalisées.

On a dit que le tarif allait enrichir 
davantage le riche, et appauvrir 
davantage le pauvre. Dans rna touay 
née d’inspection des manufacWfreF 
d’Ontario et Québec, tous les 
fabricants se 
tisfaits de la nouvelle législa
tion qui a accru le nombre de fa
briques et activé le travail. Les prix 
ont dû être élevés lorsque la matière 
première est devenue plus chère, 
comme, par exemple, le caoutchouc, 
le coton ou la laine ; mais les profits 
s’obtiennent, règle générale, en pro
duisant plus, ce qui diminue les frais 
de revient, et non pas la surélévation 
des prix. Nous pouvons affirmer 
que la satisfaction est universelle.

Vendredi, 28 Novembre 1878. son étendue,est loin cependant d’être 
complet.—C’est qu’il se dépense énor
mément d’éloquence qu^hd elle cou-
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IJn superbe portrait de l'hono

rable M. Langevin, par l’excel
lent artiste Forbes, fut ensuite 
présenté au ministre des travaux pu
blics par M. Rufus Stephenson, 
M. P., au nom des souscrip
teurs, pour plupart membres 
du Sénat et de la Chambre 
des Communes. Ce portrait est le 
fruit d’une souscription organisée, à 
la fin du dernier parlement, parmi 
un certain nombre d’amis de M. Lan
gevin, pour reconnaître ses services 
signalés à la cause conservatrice et 
au pays en général. Nous publierons 
demain l’adresse présentée par M. 
Stephenson et la réponse de M. Lan
gevin. M. J. M. Currier. M. P, pro 
posa ensuite un toast à la politique 
nationale dans des termes fort heu
reux, exprimant l’opinion qu’elle était 
tout à fait adaptée aux besoins du 
pays et qu’elle avait déjà produit des 
résultats fort avantageux. Personne 
n’avait plus de titres à répondre à 
cette santé que sir Leonard Tilley, 
aussi s’acquitta-t-il de cette tâche 

remarquable habileté. 
L'espace ne nous permet que de don
ner un résumé de son discours qui a 
été couvert d’applaudissements à 
maintes reprises
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L’honorable M. John O’Connor ré
pondit aussi fort heureusement à 
cette santé, puis un toast fut porté à 
la “ Prompte Union de l’Atlantique 
et du Pacifique." En réponse, sir 
Cnarles' Tupper, dont la mâle et vi
goureuse éloquence est bien connue, 
prononça un maître discours dont 
nous parlerons plus longuement un 
autre jour.

Au toast : “ Les provinces du Cana
da,” répondirent avec succès les ho
norables MM. Morris, Loranger, Ja
mes Macdonald, Fraser, (Nouveau- 
Brunswick), Sullivan. (Ile du Prince- 
Edouard) et Trutch, ex-gouverneur 
de la Colombie Anglaise.

M. Loranger remporta un beau 
succès dont il peut être fier; l’ac 
cueil enthousiaste dont il a été l’obj 
jet a dû lui démontrer combien le 
cabinet dont il forme parthie rencon
tre de sympathies parmi les conser
vateurs d’Ontario. Il commença par 
excuser l’absence de son collègue, 
l’honorable M Chapleau, qui n’a 
pu se rendre à Ottawa pour cause 
de maladie. Quant à lui, (M. Loran
ger,) il est venu ici pour repré
senter le gouvernement conserva
teur de Québec, dans la grande 
ovation faite au chef du parti. Il 
fait une allusion bien sentie à la 
mémoire de sir George Cartier. Il 
donne à sir John l’assurance que les 
conservateurs de la province de Qué
bec lui sont et demeureront ferme
ment attachés. Ils ont eu leurs mau
vais jours; mais tout présage qu’ils 
sont au pouvoir pour longtemps.

M John Rochester. M. P,, proposa 
un toast au commerce réciproque 
avec les nations étrangères. Sir A. 
T. Galt répondit II fit l’éloge de sir 
John et parla de la renaissance de la 
prospérité. Il pense que le Canada 
bénéficiera grandement de la détresse 
qui règne en Angleterre, et que les 
Canadiens accueilleront cordialement 
le surplus de la population de ce pays. 
Il croit qu’il est essentiel,dans un pays 
comme celui ci, qne nous ayons 
des manufactures, et le temps 
n’est pas éloigné où elles se trouve
ront placées sur un haut pied grâce à 
la nouvelle politique. Il fit allu
sion à sa mission commerciale en 
France et en Espagne, et dit qu’il 
pensait que cette mission avait été 
nécessitée par les besoins du pays, qui 
est en relation commerciale avec la 
plupart des pays du globe. Il se dit 
heureux de voir la population d’Otta
wa donner un appui aussi cordial à 
une administration qui*a travaillé 
pour les intérêts de tout le pays. Il 
termina en faisant l’éloge de la poli
tique nationale.

L’honorable M. Aikens et l’honora
ble M McDougall onl répondu à la 
santé du Sénat et des Communes du 
Canada.

M. Johnston, du News de Kingston, 
a répondu à la santé de la presse, et 
M. M. P. Lett, à celle des dames.

Il était plas de quatre heures 
quand le dernier orateur prit la pa
role. Le nombre des auditeurs avait 
sans doute beaucoup diminué, mais 
chacun quitta la salle du banquet en 
emportant les meilleurs souvenirs de 
cette démonstration politiqtf& qui té
moigne hautement de la popularité 
de l’administration actuelle et de la 
force du parti conservateur dans, 
cette importante partie du pays.
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SIR LÉONARD TILLEY

Le gouvernement, disent nos ad
versaires, est trop fort. Pour moi, je 
crois que le meilleur cabinet est le 
plus fort,à raison de la grande diver
sité d’intérêts qu’il nous faut conci
lier.

En voyant un nombre aussi consi 
dérable de représentants de tous les 
coins du pays, je ne suis pas surpr 
de l'accueil que vous venez de faire 
à cette santé.

Sous l’ancien gouvernement, le 
commerce de ce pays avec la mère- 
patrie diminuait sans cesse, tandis 
qu’il augmentait avec les Etats-U 
On nous a accusés de manquer de 
loyauté, mais le principe que notre 
chef respecté a soumis au parlement 
a été adopté par une majorité impo 
santé. Il était devenu nécessaire d’a
méliorer l’état du Canada et nous 
devions remplir les promesses à l’ai
de desqüelles nous avions assuré le 
triomphe de notre parti. Aussi, le ca
binet n’a pas failli au devoir, durant 
la dernière session ; il s’est mis à 
l’œuvre et il a préparé une législa
tion fiscale que le parlement a sanc 
tionnée.

L’opposition a prétendu, r 
pète, que le nouveau tarif al 
ser le lien qui nous unit à la 
mère-patrie, et favoriserait les Etats- 
Unis, au détriment de l’Angleterre. 
Cette accusation n’a rién de fondé : 
et comme l’a dit le premier ministre, 
nous avons donné la préférence à 
l’Empire contre la République ; mais, 
placés entre la Grande-Bretagne et 
le Canada, il nous fallait prendre le 
parti de notre pays. Le temps, du 
reste, nous donne raison, et d’ici à 
la rentrée des chambres, les preuves 
se multiplieront. Bien que nous 
ayons importé, l’an dernier, pour 
montant de $3,000,000 de plus, en 
prév.ision du tarif—montant qui doit 
être,en conséquence,reporté sur cette

$1.75 
beauco 
peu d’o 
du voy 

Un h 
été lan 
Trickei 
l’instan 
milton,ott, do ; W

Burrill, John Durie, Col Moore, Laprairie ; E 
Sherwood, A Stewart, H A Bennett Rich
mond ; J H Corbett, Haziedoan ; 
son, M P, North Perth ; R R Suit 
ford ; Col Tisdale, Sim
C,as’ Shaw 
risburgh ; J 
Wes', Elgin

l OOI

lait bri-
Edini 

hier, à 
avoir, s 
de la v 
étaux p

—Pit 
ment e$ 
min de 
rons, ei 
état de 
poursui 
les pro{ 

-Pli

1 snaw, 
Captain;

propose 
HuU, aiun
y sera i 
un bure 
sévère r 
assez gr 
qu’elle 
puissan 
les proc

—Un 
l’instant 
d’Aylmt 
nommé 
“ Domii 
tend qu 
ont été 
objets o 
traduit < 
la cause
Les fail 

McLean 
gnifique 
ce de M. 
pont am 
acheté 1 
nommé 
ment en 
sez fort# 
couvrit* 
leur et t 
au servi 
cela que 
les effet! 
arrêté p; 
de faux 
objets d< 
meiçant

—Ce u 
tassa d’e 
le mélar 
«hanan,

Ottaw

année—il appert q 
des importations des principaux pro
duits de fabrique anglaise n’est que de 
9 pour cent, tandis que pour les 
Etats-Unis* elle est de 47 pour cent. 
En consultant les rapports des opé 
rations de nos grandes manufactures 
depuis trois mois seulement, l’on 
constate que les importations de l’An
gleterre ont subi une baisse de 10 
pour cent, et celles des Etats Unis, de 
50 pour cent. Durant la môme pé
riode, comparée encore à celle de 
l’an dernier, nous constatons encore 
une hausse de 8 pour cent dans les 
importations de cotonnades de la 
mère-patrie, et une baisse de 43 pour 
cent dans les mêmes envois des Etats 
Unis. Il y a aussi un accroissement 
de 20 pour cent dans les importations 
de cuivre, en faveur de la Grande- 
Bretagne, et une diminution de 23 
pour cent contre nos voisins. Voilà 
donc gui démontre que loin de nuire 

intérêts de l’empire, nous les 
avons, au contraire, protégés contre 
la concurrence de la nation voisine.

Nos adversaires ont également pré
tendu que nous allions mécontenter 
la population anglaise, ce qni affecte
rait notre crédit et nous empêcherait 
d’y obtenir de l’argent à des condi
tions avantageuses. Le chef môme 
de la gauche n’a pas craint de décla
rer qu’il refuserait de nous en prêter 
s’il était le premier ministre fie l’An
gleterre. Sir Richard Cartwright a 
aussi dit que le dernier emprunt s’é
tait négocié dans des circonstances

ue la diminution
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K earns & Ryan !«vj
—On craint que le mauvais état 

des chemins ne nuise à nos marchés, 
pendant quelque temps.

—M. W. H. 
déposé son bilan. . 
le syndic de la faillite.

—Il parait qu’on a dernièrement 
tué un grand nombre de renards près 
de l’écluse Hartman.

—On parle d’agrandir considéra
blement l’hôtel Russel, le printemps 
prochain.

—-Nous apprenons avec plaisir que 
M. Ghs. Leduc, maire de Hull, a été 
nommé greffier de la cour de circuit.

—Pendant la saison, M. John 
Heney a fait venir 6,500 cordes de 
bois. Le prix de cet article se main
tient entre $3 et $4 la corde.

Le CAPITAL et le CREDIT nous permettent d’acheter nos merchandises en grandes

PLC8 OB^MSSa» SSiSlT ''°n ‘roUV™ “* F‘X *UKi *" *•
L'augmentation considérable de nos ventes, depuis quelques mois, peut-être attribuée 

à ce qui précède ; mais elle est due aussi aux hits suivante :

«rend clieli et elelBe »ale«r. Condltteu liberale» et eela 
ronxi.et Enfle, eennalewneeparlbUe de eemerce 

de MiTMates en grts.

GRANDE VENTE Shaver, pâtissier, a 
. M. T. Riij'itiv est Etoffes à Bobes de toutes les 

nuancée et qualités.
Draps, choix complet.OD STOCK Dis

Chenet, Tassé et Cle. Velours de soie et de coton, ex- 
Aeeortiment complet de soies oellentes marchandises, 

noires, 'Flanelles valant 60 cts„ réduites à 40 Ota.
•• de fantaisie de 50 cts., “ 35“

brap bonne qualité (double largeur), $1.50
Nuages et lainages a moitié prix.

DOUBLIEZ PAS CHEZ
KEARNS&RYAN.

Ottawa, 19nov. 1879.

Fils de toutes variétés.
Choix innombrable de ganta de 

chevreau (kid,) de 2 à 8 boutonsHAM, 1
D’ASTRACHAÏ

Choix assorti de pompadours. 
Satins carreautés et unis. 
Winceys, de 5 à 18 centinç.RUSSELL, FORBES & Cie.

Enseigne du Général Wolfe.

Nouveau Magasin de Tabac
EN GROS ET EN DETAIL.

BOBES ! BOBES ! ! NOTE—La seule maison de la ville qui offre un assortiment 
complet des fameux CORSETS OBOMFTON.
Chaque département est complet et les prix sont le 

plue bas possible, comme à l’ordinaire.

(MKitrns,
Semee Télégraphique.

ROBES pour l'automne.
ROBES pour la maison et le dehors. 
ROBES pour la ville et la campagne. 
ROBES pour le voyage et la promenade. 
ROBES pour les réceptions et soirées.

Tabac de toute espèce, cigares importés 
et domestiques, cigarettes, papier à cigaret
tes, etc., etc. Pipes de toute espèce, etc., etc. 
On trouve toujours 4 cet établissement un 
assortment complet de tout ce qui se vend 
dans un magasin de tabac et à des 
dérée.

ETATS-UNIS.
—Depuis quelques mois, MM. Mc

Rae, Ahern et Cie. ont reçu, par le 
chemin de fer de Prescott, 1,400 
nés de charbon d’Oswego.

R. J. DEVLIN Flannagan,Saint-Louis, Mo., 28—Hier, le feu a 
pris au rez-de-chaussée de l’école 
Webster. Les élèves qui se trouvaient 
au premier étage se sont élancés en 
foule pour sortir et plusieurs ont été 
grièvement blessés. Aucun n’a été 
tué. Le feu a été promptement 
éteint.

Cincinnati, 28—Monseigneur El
don, évêque de Natchez, a été nommé 
coadjuteur de Mgr Purcell.

BOBES
Peur toutes le» circonstances, 

chee Stltt et Oie.
Tissus de fabrique domes-

Serge étamine,
Tissu commun

ton

—M. A. S. Woodburn fait agrandir 
son établissement. On sait que la 
reliure des documents publics se fera 
dans cette maison.

—M. Véchevin Lang sera définiti
vement candidat pour le quartier 
Wellington, aux prochaines élections 
municipales.

—Parmi les personnes présentes 
au banquet, il y avait un vieux 
monsieur qui est venu de la Colom
bie exprès pour l’occasion.

—Le conseil de ville se réunira 
lundi prochain et examinera la ques
tion de savoir si l’on ne devrait pas 
faire disparaître du marché By les 
échoppes de revendeurs.

—L’association des ouvriers libé
raux-conservateurs était représentée 
au banquet par M. J. Ick Evans, de 
Toronto, et par huit ouvriers d’Otta
wa, membres de Fasssociation.

—On disait, ces jours derniers, que 
M. Wm. Cowan serait candidat mu
nicipal pour le quartier Saint-Geor
ges. Ce monsieur déclare que telle 
n’est point son intention.

— M. Gouin qui a préparé le ban
quet d’hier soir, avait, pour l’occa
sion, engagé les services de 75 gar
çons de salle, sous la direction de M. 
Kenny. Le service e été fait à la 
perfection.

—Les personnes qui tiennent des 
jeux de bagatelle doivent se rappeler 
qu’elles ont une licence à payer. Plu
sieurs d’entre elles ont été traduites 
devant le magistrat pour avoir ou
blié ce détail

—4Jn de nos confrères demande 
instamment qu’on enlève l’affreuse 
boîte de bois qu’on a établie, cet au
tomne, sur le parc et dont nous avons 
souvent demandé, nous-môme, la 
prompte et entière disparition.

—lies patineurs ont eu une désa
gréable surprise en s'éveillant ce ma
tin. Le temps est sombre, il a plu, il 
pleut et il pleuvra encore bientôt. 
Toutes les prédictictions de M. Vennor 
sont démenties. Le proverbe a raison : 
On ne saurait être prophète en son 
pays.

—Le R. P. Hunt, O. M. I., donnera, 
dimanche prochain, une conférence à 
l’église Saint-Joseph, et nul doute que 
le public s’y portera en foule. Cette 
conférence n’est point la dernière que 
donnera ici le R. P. Hunt, ainsi que 
l’annonce le Citizen. Le R. P. Hunt 
doit rest r encore quelque temps par
mi nous.

W. L. McARTHUR
Prop. 

548, Rue Sui
Ottawa, 10 octobre 1879.—29 j.—3 s. lan.2‘2e pour robes. 

37c pour robes. 
28c pour robes. 
33c pour robes.

55c pour robes, 
pour robes.

35 et Ottawa, Nov. 1879. * Vêtements à la dernière mode.Serge do Cornouailles.......
Tissus de Roubaix, de fa. 

brique domesti jue........ EN VENTE/ Cachemire......... 42c pot
ROBES DR 8T1TT et Cik. Le Grand Etablissement de Tailleur, connu sous le nom de 

BROADWAY, No. JSS rue Sparks, est le plus beau, le plus 
élégant et le seul magasin tailleur de première classe tenu par 
un Canadien-Français. Il mérite à tous égards d’être encouragé 
par ceux qui ne veulent porter que des vêtements à la dernière 
mode et fabriqués avec les meilleures étoffes.

• M. P. O. AUOLAIR, le propriétaire, vient d’acheter 
un Stock considérable d’étoffes les plus nouvelles, Anglaises, 
Ecossaises et Canadiennes, convenables pour l’automne et l’hiver.

NOUVEAUX POMPADOURS.
Cet article est décidément une nouveauté 

et fait décidément une très-belle robe quand 
on l'emploie avec le cachemire ou la serge.
NOUVEAUX VELOURS POMPADOURS,
NOUVELLES SO'BS POMPADOURS,
NOUVEAUX CACHEMIRES POMPADOURS,

LESEUROPE.

Canadiens de l’OuestI/artlele 7.-Loi* mllltolre*.—Cwb*.—L1*- 
gltatlon agraire.

Paris, 28—Le prince Napoléon dé
clare qu’il s’opposera à l’article 7 de 
la loi Ferry.

Vienne, 28—L’assemblée a rejeté 
le projet de loi du gouvernement re
latif à l’armée.

Madrid, 28—On mande de Cuba 
trois des principaux chefs de la

HUILE ASTRALE l t.lir/
StittACie.

JOSEPH TASSÉ.COMFORT ET ÉLÉGANCE des ROBES.DE
En donnant leurs ordres chez 8 itt et Cie., 

les dames sont sûres d'avoir des robes bien 
lailléee et leur faisant à la perfection. 9e EDITION.

P. V, AUOLAIR,180 degrés à l’épreuve du feu. VEIiOUTINES.
Les Veloutinea à brocart et Corduroy sont 

la nouveauté de la saison.
Pour la velontine, allez chez Stitt et Cie.

Deux volumes in 8o de 400 pages chacun.que
révolte ont été arrêtés.

Dublin, 28— Dans une entrevue 
dont le compte-rendu est maintenant 
public, le lord lieutenant aurait dit 
que la presse a beaucoup exagéré 
Vimportance du mouvement agraire 
et que le bon sens du peuple triom 
phera des efforts des agitateurs. 11 a 
ajouté que le gouvernement allait 
commencer de grands travaux pu 
blics pour donner le plus d’ouvrage 
possible.

Ottawa, 30 juillet 1879 133 Rue Sparks.La meullleure huile de charbon du monde i Edition ordinaii .......... ..........
Edition illustrée de 21 portraits. .... $3.00Spécialité, ehee Stilt el Cle.

Bonneterie en Cachemires Français et Saxons 
Bonneterie en Soie.

K 11
PiiKMIKIi VOLUME.

Biographies : Chari- s de Langlade, Jean- 
Baptiste Cadet, Charles Héaunie, Jos pli 
Rolette, lacques Per ier, Salomon Juneau— 
fondateur de Milwaukee,—Julien Dubuque 
—fondateur de Dubuque, lowa,—Antoine 
Leclerc, Jacques- Dupéron Baby, Joseph 
Rainville, Jean-Merie Ducharme, Louis Pro
vençal, .It an-Baptiste Faribault, Jean-Bap
tiste Lefebvre, Jean-Baptiste Perrav t.

PAS DE FUMEE,
Spécialités chez Stitt et Cie.

Cravates et foulards pour dames.
Gante de chevreau pour dames, de 1 à 6

Rubans de fan
Cols et manchettes en toile, ;>our dames.

PAS DE SENTEUR,
PAS D’EXPLOSION,

Grande Exposition de la Puissance—Premier prix décerné 
â D. Chisholm.SBULkMENT chez taisie, brocardés et unis.

Le plus beau choix de marchandises de mode 
du pays ; pour une toilette réellement fashionable 
les dames devraient visiter ce depot des dernières 
nouveautés.

SHAW Spécialités chez Stitt et Oie.
Fascinateur en laine, de toutes couleurs, 

a laine, de toutes couleurs, 
nés en laine, de toutes couleurs.

CANADA.
Nuages en 
PèleriAccident.—Nouvelle industrie. — Enlève

ment.—La mairie.—Epidémie.—Voleur*

Saint Jean, N. B., 28—Hier, un 
convoi du chemin de fer du Nouveau- 
Brunswick a déraillé à Burnside. La 
locomotive et un char ent ôté jetés 
hors la voie, mais personne n’a été 
tué. Les voyageurs sont arrivés à 
Woodstock à 6 h. 50 

M. Georges Burns, de Frédéricton, 
inauguré une nouvelle industrie, la 

fabrique de conserves de pois.
Montréal, 28—11 est rumeur qu’u

ne dame de la bonne société a pris 
la fuite avec son cocher.

On croit que Son Honneur le mai
re Rivard sera réélu.

Une fièvre typhoïde très maligne 
règne dans la ville.

Ou a arrêté, hier matin, un gibier 
de prison, nommé Patrick Monday, 
fortement impliqué dans l’affaire

MM. ïsbester, Shields et Cie, entre
preneurs de la section B du chemin 
defer du Pacifique, offrent $1.50 à 
$1.75 aux ouvriers. Ils reçoivent 
beaucoup de demandes ; mais très 
peu d’ouvriers peu vent payer les frais 
du voyage qui sont de $34.

Un bref de saisie en liquidation a 
été lancé contre MM. McGa 
Tricker et Cie, marchands de bois, à 
l’instance de l’honorable John Ha
milton, pour la somme de $2,099.13.

CRYSTAL HALL MODQS.
nouveautés se trouvent chez 
STITT RT Cik. D. CHISHOLM.Les dernières SECOND VOLUME.

Biographies : Vital Guérin—fondateur de 
Saiut.Paul, Minnosata,—Joseph Rolette, fils, 
Pierre Ménard, François Ménard, Jean-Bap
tiste Mallet, Joseph Robidou—fondateur de 
Saint-Joseph, Missouri,—Louis-Vital Baugy, 
«I. B. Roy Jacques Fournier, F. X. Aubry, 
Antoine Leroux, M. B. Ménard -fondateur 
de Galveston. Texas,—Jean-Baptiste Beau- 
bien—l’un des fondateurs de Chicago,— 
Prudent Beaudry, Grbriel Franchère, Pierre 
G. Pambrun. Joseph LaRocque, Pierre 
Falcon, Louis R el.

68 Rue Sparks. an» R UE SUSSEX.MANTEAUX.
Manteaux de Paris, Berlin et Londres, du 

beau fini et du meilleur goût, chez 
t et Cie. Importations directes.

EPICERIES, VINS, LIQUEURS ET SEL DE LIVERPOOL,

stmPRENEZ GARDE!
m. p. m.

Mesdames, venez chez
g^ns font passer de l'huile du 

r celle des Etats-U 
nous pour fournir

CECI EST FAUX. Il n'y a pas d’autre 
huile américaine en ville et aucun marchand 
ou revendeur ne 1 achète de nous, ni ne peut 
la vendre. Cette huile ne peut s’acheter 
que de nous, à notre établissement 63 rue 
Sparks, et de là est destinée à tous nos 
cliente.

Cerlaines 
Canada pou 
l’acheter de

STITT ET Cie.ms, prétendant 
r leurs cliente. 88 et 58 Roe Sparks, EN VENTE CHEZ

BASKERVILLE ET FRERES,Le grand
97, RUE RIDEAU, et 89, RUE DUKE, CHAUDIERE, 

OTTAWA.
Lee priât sont dos plue réduite.ETIBLiUMT EDITION ILLUSTREE.

Portraits de Joseph Rolette, Salomoi- 
Juneau, Jean-Baptiste Faribault, Alexandre 
Faribault, Vital Guérin, Joseph Robidou, 
Augustin Grignon, Louis-Vital Baugy. F. X 
Aubry, Prudent Beaudry, Victor Beaudry. 
Gabriel Franchère, Joseph Lu Socque, Louis 
tiiel. Six autres gravures représentant l<- 
Tombeau de Dubuque, Saint-Bonilace (Ma
nitoba), Chicago en 1830. el une caravane 
attaquée par des sauvages.

Williams’ Siipr Aussi, Lard, Poisson, Beurre,(Eufs, Balais, Se >ux,Allumette», Laveuses,Cordes à lits, P.pes, 
Cigares, Tabac, Savon de Toilette, Chandelle de baleine et de suif. Los négociants, hôte
liers et les familles sont respectueusement invités d’aller inspecter leur immense assorti
ment. La pleine valeur garantie.

DE LA VILLE, POUR

MANUFACTURE DE CANTSLA MEILLEURE
DE LADE MODES,

Vêtements d’hommes—Mercredi soir, M. Harris, méde
cin-vétérinaire, assistait à la réunion 
de la société Saint-André. Il avait 
laissé son cheval sur la rue. Un 
polisson du nom de Jack Liberty, 
déjà bien connu de la police, sauta 

le cheval 
finalement

Mil i.N.-.S > GANTS faits à oidre. Oints et Mitaines de chamois (Kidd). Gants 
et M;.mues un |oa. le veau. Gante et Mitaines en peau de chevreuil. Gants et 
Mitaines le toute espé-.e, de première classe et à bon marché.

•tfTLa coupe et le matériel sont garantis.

uvran, On peut se procurer eut eu /rage en s’a
dressant à l’auteur, M. Joseph Tassé,
Ottawa.

Ottawa, 28 Juin 1879

etc., etc.DU MONDE.

EST CELUI DEN’a pas mob égalé poor le flat, 
la duree et l’etendue de I’m* 
> rage fiait.

Lewis et Blackford,
Enseigne du Gant, (i(i rue Rideau.G. €. EGAN,

537 & 539
RUE SUSSEX.

COURRIER DE HULL. dans la voiture, fit galoper 
tout autour de .'a ville et 
le laissa, couvert d’écume, dans un 
fossé à New-Edinburg. Jack est ar
rêté.

“Le Bien Public”
Poêle double, le meilleur qui 

existe.

Ottawa, 3 septembre 1878

Edmond Bertrand a été condamné, 
hier, à $10 d’amende et les frais pour 
avoir, sur son aveu, coupé et vendu 
de la viande fraiche, en dehors des 
étaux publics.

*3*2 00 0

—On a enterré, samedi dernier, 
dans le towhship de Murray, une 
femme qui pesait 475 livres. Son cer
cueil avait 3 pieds de haut et 3 pieds 
7 pouces de large. Il a fallu agrandir 
une porte pour la faire sortir de la 
maison. Cette femme est morte d’une 
maladie du coeur. Elle n’avait 
que 34 ans. Elle laisse un garçon de 
six ans. Le petit pèsp aujourd’hui 175 
livres. L’an dernier, l’agent d’un cir
que offrit $2.000à ses parents pour le 
privilège de l’exhiber.

MAINTENANT EN USAGE
A OTTAWA.

80 pouces, ♦10
—Plusieurs animaux ont été récem

ment estropiés sur la ligne du che
min de fer occidental, dans les envi
rons, en raison, parait-il, du mauvais 

des clôtures du chemin. Des 
poursuites doivent être intentées par 
les propriétaires de

- Plusieurs avocats d’Aylmer se 
proposent d’ouvrir des btireaux à 
HuU, aussitôt que la cour de circuit 
y sera installée. M. McLeod y a déjà 
un bureau depuis quelques mois. La 
sévère Thémis aura alors un nombre 
assez grand de ses disciples ici pour 
qu’elle daigne nous couvrir de sa 
puissante égide, et nous faire éviter 
les procès malheureux.

Les gens de la campagne trouve
ront leur avantage à venir examiner 
notre Stock.

537 & 530 RUE SUSSEX,
OTTAWA.

Ottawa, 10 novembre 1879.

86 12
COUVERTURES (en laine) BLANCHES endommagées, pour $1.40) 
nouveau magasin de marchandises sèches de

ail
SEULEMENTAucun autre MOULIN ne don

ne autant de satlstketlon.état BRYSON & Cie.CHEZ M. ESNOXDË
RUB SPARKS.

ces animaux. THOMAS MAY,
Agent général pour Ottawa.

BUREAU PRINCIPAL : 150 Rue SPARKS.« N. B.—Ces
ol-d

les ne 
essus q

peuvent être achètes 
u'en produisant cetteHoue, sweet homE.”0X0 RueNAISSANCES.

SUCCURSALE :

284, RUE DALHOUS1E.
Ottawa, 25 nov., 1879

A Ottawa, ce matin, madame J. L. Richard,

A Ottawa, 
de St. Denis

Ed. O'LEARY,Ayant à cœur les intérêts du [public,* j’ai 
acheté, cet automne, un bel assortiment de 
meubles que j’ai eu à bon marché et que je 
puis livrer à des prix jusqu’à présent incon-

jeudi le 27 courant, Madame J. 
Lemoine, une fille.

6m.
Ottawa 2octobre 1879.—23—25 sMARCHAND TAILLEUR lan,

—Un mandat de recherche, émis à 
l’instance d’un nommé Jas. Met jean, 
d’Aylmer, a hier été exécuté chez un 
nommé Rousseau, propriétaire du 
“ Dominion House.” M. McLean pré
tend qu’une montre et un habit lui 
ont été volés dans cette maison. Les 
objets ont été trouvés, et Rousseau 
traduit devant le recorder, qui a fixé 
la cause à samedi.

VENTE l LIQUIDATION J os. SEXTEG ALI ET

Fournisseur des MessieursA mon grand magasin de meubles, 94 rue 
Rideau, on peut se procurer toutes sortes de 
meubles pour une bagatelle.

ENTREPRENEUR DE

1 OMPh.8 FUNEBRES,Fonds de nouveautés Un bon assortiment de
A toujours en mains un assortiment d’ar- 

ticles en usage pour les funérailles, de toute 
qualité et pour tous les pri*^ Plusieurs

MAGNIFIQUES CORBILLARDS
faurnis à ordre. Le tout à des prix tri s 
réduite.

Marale :—Venez inspecter mon Stock. Nouvelles mai clmtut:ses dansions les 
departements.

L’EN N EIGN EDlî LION D’OR
Est devenue célèbre^ parce qu’on y trouve toujours de bons effets. On 
garantit que tout article donnera pleine satisfaction.

LE8 PRIX SONT MARQUÉS EN CHIFFRES CONNUS.

0’D0HEB,TYetCie. J. ERRATTnt, parait-il, les suivants : 
McLean qui déclarait avoir une ma
gnifique pa 
ce de M. Beemer, l’entrepreneur du 
pont aurait,sous ce prétexte spécieux, 
acheté la montre en question du 
pommé Rousseau, et se se:ait autre 
ment endetté envers lui pour un as
sez fortemontant, lorsque celui-ci dé 
couvrit'que McLean était un impos 
leur et qu’il n’avait pas de chevaux 
au service de M. Beemer. C’est pour 
cela que Rousseau avait renfermé 
les effets. Le môme J. McLean a été 
arrêté par la police pour avoir, sous 
de faux prétextes, obtenu certains 
objets de M. Olivier Daigneau, 
meiçant de cette ville.

—Ceux qui désirent savourer une 
tassa d’excellent café, doivent essayer 
le mélange délicieux de James Bu 
chanan, 71 rue Rideau.

Ottawaâ 4 novembre 1879. lm

Les faits so L9AUTOMNE ET L9 HIV ER110 RUE SPARKS
Ont l'honneur d’annoncer qu'un 
associés se retirant des affaires, ils 
l’obligation de vendre toutes leurs

ire de chevaux au servi- k A des prix qui conviennent à toutes les 

Ottawa, 10 Nov., 1879.
-CELEBRES

Biere et Porter
DAWSS <& Oie.

LACHINE.

JOS. SENEGAL, 
No. 261, rue Dalhousie. 

Ottawa, 26 décembre 1878.

de leurs 
sont dans lan

MARCHANDISES D'ETAPE et à GOUT AUI INVENTEURS ! 
J. CoursoUe & Cie.,

GIBSON, FILS ET WARM,et qu'une vente complète est commencée db-

SiM EDI, LE 8 COURANT.
vente étant impérative, les prix seront 
de manière à ce qu'elle se fasse aussi 

rapidement que po-eible. Le *' Stock ” est 
bien assorti en marchandise importées cet 
automne. La vente dure depüis 9 heures du 
mutin jusqu’à 7 hrs.du soir.

O'DOHERTY ET Oie.
UO Hue partte

( Vis-à-vis répicerie de Bate.)
Le 17 novembre 1879.

1*4
------EST —MANUFACTURIERS DE

011.111 L’ENSEIGNE du GRAND MAGASINFnnrals me 
me mm

184, RUE DU CANAL,
VisAvis le magasin de gros de C. T. 

Blake à Cie.

SW Toutes les commandes reçoivent 
une attention immédiate.

Solliciteurs de Brevets d1 Invention, 
Destins de Fabrique, Marques 

de Commerce et de Bois, 
kgtmem et Csmapiiliite aux Etat*. 

Umis, en Angleterre et ea France.

Cette
réduite pour le commerce de gros.

Le plus grand blissement de la vallée 
d’Ottawa.

moyen 
cité de

JEUN SEUL PRIX.
Mesdames, venez examiner notre assortiment et informez-vous denos biscuits sont cuits à la vapeur au 

d’un fourneau mobile qui a une capa- 
20 quarte de fleur par jour.

Nos employés sont des premières 
psys. Nous ne nous occupons que du com
merce de gros seulement et garantissons 
pleine satisfaction.

com nos prix.

R. McMORRAN,e d J. COURSOLLE * (Me.,
J. POCKLINGTON, Chambre Victoria, 

Vis-à-vis le bureau des Brevets,
OTTAWA, Ont. 508 — K ne Sussex. 508!

Ottawa, 26 septembre 1879.
Gérant.GIBBON, FILS rr WARWICK

Ottawa, 27 novembre 1879.Coin des rues Bank et Queen. B. P.—Boite 68. '•m/•
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mcHED-omwâ.
Vendredi, 28.

Bœuf, par 100 livres pesant, $3.50 à

Wfflpfct Mfun
FAITS DIGNES D’ÊTRE CONNUS.! THOMAS PATTERSON,

t Fournitteur de Son Ex. U Goeo.-SAi.) lift* #»<;hete el h 
|M»ur le foie et i 

*»«»
^ Et sont reconnus comme

veler et Rérulariser le
2VCINK8 PATENTEES,
Æ1PRINCIPE8 sctentipjques.

______________f] LA NATURE A SES LOXB.-Le véritable traitement adopté
Y «par les plus hautes sommités méli, raies et des milliers de mala*

■ l ,Rs reconnaissants. Ces remèdes sont doubles dans leur action,—
'Donner et prendre.—Ils sont simples, inoffensifs et leurs effets 

, ii sont merveilleux dans les maladies chroniques les plus invétérées.
Consultations et explications gratis: de vive voix ou par lettre. Agents demandés dans 
toutes les villes environnantes et villages.

56 rue Sparks, Ottawa.
Ottawa, 1 juiletl879.

1 .«rwut.EPICIER, de
RUE SPARKS OTTAWA.$5.00 ; veau de 4 à 5c. la livre.

counted «c'Lrtot^r oC Nous désirons remercier nos amis 
pie P 2k à 30c imdoiis’ iïTpièce, canadiens pour le patronage étendu

cotlel&t 4l45Ci CanardB’
"LSÎLbSSÎ.^ tinette, par nf s njns proposons de venV 

livre, 17c. à 18c. ; beurre frais, par toutes sortes de 

livre, 20c. à 22c. ; beurre, salé par 
livre, 17c. * 18c. ; fromage, par livre,
12c. a 14c. ; œufs, par douzaine, 18c. à

rtême. Ce ne sont point des 
is bien des remèdes composés sur desEN GROS ET EN DjuTAIL, 

Nô. 69, EUE RIDEAU, 

OTTAWA.
Ottawa. 26 déc. 1878»

iai Grand assortimentJ. . GOUXXT,
Propriétaire. DE PELLETERIES

FITZSIMMONS & RIOM N
EPICIERS

EK Ojtoi BT K K DETAIL. 

Marchands de mit et de Liqueur». 

Ko. 101 KVB RIDEAU

de toute espèce et à
FERRONNERIES

3 meilleur marché que tous les 
autres magasins de la ville, à notre

SW VIEIL ETABLISSEMENT Jm

HeDmzall * tusurr.

ENSEIGNE DE LA

Sitné au centre des affaires et 

tout près des édifices du parlej 
ment, cet hôtel est le rendez-vous 
de toits les hommed' d’aflhires et 
continue A tenir son rang parmi 
les premiers hôtels dn pays.

Ottawa, 20 octobre 1879.

Tres-bas prix
CUEZ , ' ' 1

1 .B3iKiiod™|

McNAÜQHTON A HANNUM.
Agents généraux.

20c.
Légumes—Pommes de terre, par 

poche, 55c. à 60c. ; navets, par baril, 
$4 à $4.50 ; carottes, par baril, $4 50 à 
$5.00 ; panais, par minot, 45c. ; 
oignons, par minot, 50c.

Grains—Blé de sarrasin, par mi
not, 40 à 45c. ; avoine, par minot, 30c. 
à 32c. ; maïs, par minot 45c. à 
50c. ; pois, par minot, 60c. à 65c. ; 
fèves, par minot, 75 à 90c. ; orge, par 
minot,40c. à 45c. ; blé d’automne, par 
minot, $1.15 ; blé du printemps, par 
minot, $1.35.

Farine—Extrà double, par brl. $7 ; 
extrà, par brl., $6.50 ; No. 1, par brl. 
$6.25 ; gruau, par brl., $4.50 : larine 
de blé-d’inde, par brl. $2.75 ; blé 
broyé, par brl. $6.50, provende, par 
brl. 90c ; bran, par 100 lbs. 60c.

DivERS-Miel,parlivre,10à 12c.; sain
doux, par livre, 10c. à 12c ; suif, 6c. à 
7c ; laine filée, 60 à 65c par lb ; bas 
de laine, par paire, 25c a 30c. ; foin, 
par tonne, $7.00 à $9 ; paille, par 
tonne $5.00 à $5.50 ;

Peaux, par 100 lbs. $7.50 à $8 ; 
peaux de veau, 9c. à 10c. la livre ; 
peaux de moutons, de 75c à $1.00 
chacune.

Bois, de $2.50 à $3 la charge.

ALEX. CLARK,ET
138 R-ue RIDEAU 128

Près de la rue NICHOLAS.

Pelleteries teintes, réparées 
et faites à ordre sous 

le pluseourt délai.
Ottawa, 18 novembre 1879.—22 j. lan

ton RUE SPARKS-,
OTTAWA, ONT, 

Ottawa. 26 Déc. 187°.

POURVOYEUR DU PEUPLE.

Eniceries d’Etape et de Fantaisie.
FRUITS Cristallisés et naturels,

CHAMPAGNE et LIQUEURS des meilleures marques,
SARDINES aux TOMATES,

THE8, SUCRES, TABAC ;
PORC, SAINDOUX, LARD, BEURRE et ÉPICERIES km GÉNÉRAL.

N’a pas de vieil assortiment en mains. Les meilleures qualités 
garanties et aux plus Bas Prix.

MAGASIN BLEU, 69 Rue Rideau.
1 an

GROSSE TARIERE-;

MHue Sussex.
Ottawa» 26 décembre 4 978. lan. HOTEL RICHELIEUK. G. LAVERDURE,

COIN DBS RUES

m MURE-DAME ET ST. VINCENT
VlH-n-vi. le Palais de Jeetlee,

MONTREAL.
M. LADR. DUHAMEL

AU Ottawa, 17 Mare 1878. 26 D.Tout en remerciant ses nombreuses pratiques 
prend la liberté d’annoncer qu'il a

CONSTAMMENT EN MAIN
Plombier,fiaileret Ferblantier Magasin PopulaireE soussigné .remercie ses amis et le pu- 

n général pour leur encou- 
II a l’honneur de les

| E soussig 
Li blicd’Ot 
ragement libéral. Il 
informer qu'il a ajouté

Variety Hall
532 — BUE SUSSEX. -534,

FAISEUR DS

COL VERT URSS EN FERBLaNC ET fi ER 
GALVANISE DE

un assortiment complet des
CENT MAGNIFIQUES CHAMBRES

Mltiites Viandes,
ANNONCE EXTRAORDINAIRE

Quelque chose dont on n’a jamais entendu parler auparavant. C 
sont des couchettes, à $1.25 chaque ; des Chaises communes pour 25 cents • 
des Chaises berceuses Boston, à $1.50 chaque, et des Chaises berceuses 
pour nourrices, à 95 cents chacune.

Ottawa, 12 juillet 1879.

KT CORtsKRUCTKOR DE
ii son Hôtel, faisant lace sur la place Jacques 
Cartier.lOUKAAlHLh A AIR CHAUD,

Rue William, Ottawa.
/ 10UVBRTUHE8 en Ferblanc et Galva- 
V/ nisées faites d’après le mode le plus 
amélioré et à des 
peut être certifié, et 
être montrés sur dei

Le public trouvera tout le confort à 
DES PRIX MODÉRÉS 

et l’Hôtel Richelieu ne le cédera en rien aux 
premiere hôtels de la Puissance.

lont il disposera à des

COIN DES R DES DE
PRIX RÉDUITS.prix très modérés, qui 

des certificats peuvent
lan.

I. B. DÜROCHER,
Propriétaire

MARCHÉS ÉTRANGERS. L’EGLISE ET ClMBlRi AND,montrés sur demande.

LesMElLLFÜRES MARCHANDISES anx plus BAS PRIX possiblesH invite en même temps 
général de

Venir Visiter son Etal

le public enUn assortiment de Poêles à Cuisine, à Four
neaux et de Salons, des plus beaux et 

récents dessins. Aussi des Pompes 
à Bière et à Eau de toutes espè

ces. Ferblanterie, Huile de 
Charbon, Lampes 

yaux, en mains 
au plus bas

New-York* 27. 2 mai 18 /8. Is. OTTAWA.
Chemins de fer irréguliers.
Coton, ferme 12, 7, 16.
Farine, tranquille.
Reçu ; 12,000. Ventes, 12,000.
Farine de seigle, tranquille 4.75 à 5.25. 
Blé du printemps et tranquille et lourd, 

d’hiver de 4 à le. p’ns bas.
Reçu : 220,000. Ventes, 80,000.
Seigle, ferme de 90 à 91.
Blé d'Inde tranquille.
Reçu : 86,000. Ventes 200,000. 59 à 61 J. 
Avoine ferme.

SE TROUVENT AU

MAGASIN DE TAPIS et d’AMEUBLEMENTS, o’OTTAWA.

jBREO et Ole.
Importateurs de TOILES CIRÉES pour planchers—Rideaux et matériel 

de Rideaux.—Agents pour les célèbres ameublements de R. HAY et Cie, 
(anciennement Jacques Hay).—Immense assortiment toujours exposé dans 
nos magnifiques magasins.

SHOOXÆHE2D et Oie., 148 me Sparks.

Une visite est respectueusement sollicitée.
Ottawa, 2 aoiH 1879.

I/t éouverture
M. Richard a toujours un assortiment des 

plus variés et des plus complets qu’il offre 

aux prix les plus raisonnables.

, Tu-
AU COIN DU VIEUXRESTAURANT MÉTROPOLITAIN

MARCHE BY,(Partie Est, pont des Sapeurs.)

P BRANNEN 
A • amis el le pu 
d’ouvrir et d’organiser

Ouvrages et réparations faites promptement 
el avec dextérité.

Ottawa. 26 Déc. 1878.

Ottawa, 20 octobre 1879.a l’honneur d’informer 
ublic en général qu’il vi SUR LA RUE CLARENCE.

VOLAILLES de toute» sàrtes, 
SAUCÎSSON8,

LANGUES fraîches et marivées, 
JAMBONS tF UJAÊS,
LARD SALÉ, etc., etc.

Ottawa, 26 décembre 1878.

ETABLI soar 1B66.J. P. JMJRPHY,Chicago, 27. LE METROPOLITAIN
Farine sans changement.
Blé tranquille et forme.
Blé No. 2, rouge, d’hiver $1.24 à 1.25, 

No. 2, du Printemps $1,19$ à 1.19$ pour nov. 
$1.19| à 1.19$ pour décembre.

BléAi’inde, tranquille et stabl 
39$ à 39$ déc.

‘ te, ferme, re 33$ nov. 32| déc. 
actif plus’haut 10.50 à 11 nov. 10.10

de la manière la plus gra 
comprend les liqueurs les plus fines" et 
cigars les plus exquis. REPAS servis à 
toute heure.

ndiose. Le buffetPLOMBIER,

Poseur de tuyaux de vapeur 
et de gaz,

POSEUR DE SONNETTES, etc
151, EUE BISEAU.

HARRIS & CAMPBELL
PABR1CANT8 DE

P. BRANNEN,
Propriétaire.e à 39| à 39$ MEUBLES et TAPISSIERS,Ottawa, 14 août 1879. HOTEL DE CANADA.à M.50 dés.

Saindoux à la hausse 6.68 à 6.90 pour 
. 9.75 à 6.77$ pour déc.

Milwaukee, 27. 
Blé, plus haut, 1.11$ nov. ; 117$ déc. ; 

1.19$ janv. Reçu, 92,000 m. Ventes, 8,000.
Londres, 27.

Consolidée, 97 15-16 ; 4$«, 1094 ; 5s, 405$, 
Erie, 44$ ; préférentiel, do 67 ; Illinois Cen
tral 101$.

Anvers, 27.
Pét oie, 19$.

IMPORTATEURS RT MARCHANDS DE La Crème le démontre !
Le goût le prouve !
QUOI?

L’A R G Y L L MEUBLES COMMUNS ET DE FANTAISIE
Désirent faire rappeler à leurs amis 

et au public en général qu'ils 
ont des facilités incompa

rables pour

AIGNOIRES en CUIVRE POLI, en 
FER GALVANISE,B en ZINC, etc. 

CABINETS D’AISANCE, EVIERS, etc., 
"'"cés de 'a manière la plus convenable. 
_rticles de toute sortes pour plombiers.

Toutes les commandes seront promptement 
exécutées.

RUE WELLINGTON Que le célèbre Porter de Labatt3 est égal 
au Porter fait avec les eaux de la Tamise ou 
du Liffey qui a obtenu une grande renom
mée universelle.

La raison pour laquelle ce célèbre 
n’a pas encore pris la place qui lui 
au milieu de ses rivaux importés, c’est qu’il 
n’a pas reçu les soins nécessaires après son 
départ de la brasserie.

Je prie les connaisseurs, ceux qui savou
rent un verre de bon Porter et plus particu
lièrement enedre çeux^qui s’en servent ( 
me un remède, d’essayer celui de Labatt que 
je vehds-en parfaite comlitibB.

i le versant dans un verre vous voyez 
une CREME magnifique et le GOUT prouve 
à celui qui le déguste, qu’il boit quelque 
chose qui va soutenir son système et en mê
me temps apaiser sa soif.

Un assortiment considérable 
Labatt en bouteilles d’une chopine et d’une 
pinte est constamment en mains

EMBOUTEILLÉ PAR L'AGENT,

tV. G. Williamsoti,
Coin des rues Sussex et Murray.

IA.DEMANDEZ-LE A VOTRE EPICIER. 
Ottawa, 4 avril.

S
Fournir et Monter tontes Resi

dence» privées, Ratisses 
Publiques et ISitreanx,

A. BBT7ZBLI2T,
:i

J. P. MURPHY, *PROPRIETAIRE. Avec toutes sortes de Meubles et leurs
Accessoires

Ayant par une longee expérience acquis 
une réputation de première classe (étant 
établis a Ottawa depuis 1866), nous sommes 
la seule compagnie en cette ville connais
sant au parfait les affaires mentionnées plus 
haut, dans toutes leurs branches. Ayant un 
grand nombre d’ouvriers de première classe 
nous pouvons entreprendre tontes 
des qui nous sont faites et les terminer avec

Noué désirons aussi attirer leur attention 
à notre assortiment de MEUBLES à notre

151, rue^Rideau 
lan.2 septembre 1879.Liverpool, 27.

Fleur........................................... 10 3 13
Blé du Printemps...................10 0 10
Rouge d’Hiver..................... «10 11 11
Blanc d’Hiver.......................... 10 7 11
Treffle...........................................M 1 11
Mais nouveau.......................... 5 8
Maïs vieux........................  0 00
Orge............................................ 5 3
Avoine...™...............................  6 8 00
Pois............................................  7 0 00
Porcs frais...............................«56 0 00
Saindoux................................... 37 6 00
Lard............................................ 52 6 53

......... 40 6 00

..........83 0 00

......... 64 0 00

00

$7.00 LA DOUZAINE. /CHAMBRES à lou 
V dérées. La seu 
le système européen. On y prépare 
jeûnera de noce, pique-niques, souj

pays.
Ottawa, 2 septembre 1879.

ïemiis.es conditi 
son tenue

°d"aSès

des dé-
e noce, pique-niques, soupers pu- 
privés, pour toutes les parties du

Cet Hôl -i est le 
Bonne table, «onnes

rendez-vous des Marchands et des hommes 
chambres, Bureau de Télégraphe, Buvette.

PRIX:

de profession canadiens

140 doz. de Haches,5 Z3m.
U

DE $1.50 A $2.50 PAR JOUR.
AME BELIVEAU,

Propriétaire.

de bière deJOSEPH DROLET,
FABRICANT

D'EAUX dk SODA bt de 8ELTZ,
DE BIÈRES DE GINGEMBRE,

DE CIDRE, DE LIMONADE,
ET DE TOUTES LES

DIFFÉRENTES SORTES DE SIROPS.
SYPHONS PATENTÉS.

Met également en bouteille et expédie les 
CÉLÈBRES EAUX MINERALES DES 

SOURCES de CALEDONIA.

FABRIQUE, 484 Rue SUSSEX,
EN FACE LÀ BOft MURRAY,

OTTAWA.
Ottawa, 9 mai 1879.

FABRIQUÉES AVEC 158 EUE SPARKS
auquel nous devons ajouter considérable
ment dans quelques jours des objets de fan
taisie et d’autres pour les ventes des Fêtes.

Nous manufacturons et plaçons aussi des 
Draperies, Rideaux, Corniches etc., nous 

sons et plaçons les Tapis, plaçons et 
ajustons les Prelarts, Matting, etc, et en 
faisons une spécialité.

Njms réparons cl recouvrons tous les 
meubles avec'promptitude et avec soin, au" 
plus bas prix.

Manufacture, 266 rue Sussex ; magasin, 
158 rue Sparks.

Suif
Bœuf......
Fromage

26 mai 1879.

Le meilleur Acier de Flrth,MARCHÉ BN GROS.

Montréal, 27.
Farine.—Supérieure extrà. 5 90 à 6 00
Extrà superfine.................. « 5 80 à 5 85
De goût.................................- 0 00 à 5 70
Extrà du printemps«............ 5 70 à 5 75
Superfine........«......«««««.... 5 35 -à 5 50
Farine forte de boulangers. 6 1C à 6 25
Fine----- --------

Recoupes..... «.........................
Farine en sac du Haut-Ca

nada par 100 livres.  2 80 à 2 85
Farine en sac de la Cité

IJ.—ET—
A. SWALWELL,

ENTREPRENEUR DE POMPES FUNEBRES 

CARRE OU BARCHE, •
BASSE-VILLE.

A l’épreuve des exploeions, seulement^

20 cts. le gal. imp......... 0 00 à 5 10
........ 4 20 à 4 30

0 00 à 0 00
DE PREMIÈRE CLASSE.EXCELLEHTES sous tous LES RAPPORTS Ottawa, 26 décembre 1878. lan.

156 RUE SPARES,
_____________ BADT*. VILLE.

AU DÉPÔT

D’Huile et de LampesVENTE POUR HYPOTHEQUE.
HOTEL .LAPORTE

TENU PAR

Laporte et Faquerte,
257 rub Rideau, Ottawa.

MANN & CIE.(livrée)...........«««««««« 3 10 à 3 15
Farine d*avolne..««—«..«.... 4 60 à 4 65 

Farine de ble-d’inde, $2.90 à $3.00.
BLE—rouge et blanc d’hiver $1.33. Blé 

canadien du printemps $1.33.
BLE-D’INDE—56.
AVOINE par 28 à 29 livres, 32 c.
ORGE—60 à 70c.
POIS—75 à 77.
SEIGLE, nominal.
Lard, $15.00 à $15.50.
Saindoux, 10 à 11.
Jambons, 11 à 12. 

frais. 15 à 16.

;
En vertu de pouvoirs de vente contenus 

dans un certain acte hypothécaire exécuté 
pur Narcisse Lafontaine et Dénégé Lafon
taine, son épouse, en faveur du soussigné, 
David Morin, il sera offert en vente au bureau 
de Georges O’Keefe, No. 298, rue Cumber
land, en la cité d’Ottawa, Jeudi, le dix-hui
tième jour de décembreprochain, l’in meuble 
suivant, savoir : le lot lettre - R,” sur la 
côté Est de la rue McGee, en la cité d’Ottawa, 
dans le comté de Carleton et province d’On
tario, tel qu’indiqué sur un plan de la sub
division du lot de villa numéro quatre, 
côté sud de la rue Park, et du lot de 
numéro quatre sur le côté nord de la rue 

en la dite cité d’Ottawa, lequel dit 
It après mesurement des dits lots, 

par William Ryan Thistle, écuier, arpenteur 
proviJRal, porte la date du premier jour de 
mai 1868, et est enregistré dans le bureau 
d’enregistrement pour la dite cité d’Ottawa.

Les conditions de vente, seront expliquées 
au moment de la vente.

DAVID MORIN.
Ottawa, 20 Nov. 1879.

Par Nomina
tion Spéciale.

Par Nomina
tion Spéciale.Ottawa, 13 août 1872. CHATFIELD,li

88. RUE RIDEAU.
Ottawa, 19 novembre 1879.Il WilMM. Loporte et Paouerte ont l’honneur 

d’informer le public qu il viennent d'ouvrir 
un bon hôtel où l'on peut se procurer les 
meilleures liqueurs, les meilleurs cigares, etc. 
On y trouvera aussi une table bien servie. 
Cour et écuries de première classe. Il y a 
place pour 100 chevaux et bestiaux. Satis
faction garantie. Prix modérés.

Ottawa, 10 sept. 1879.

n
103, RUE SPARKS.

Sculpteurs et Doreurs pour Son Excellence te Gouverneur-Général
Fabricants de Cadres, de Miroirs et de Gravures, Marchands de Chromos, de Couleurs h 
eau, de Gravures, de Cadres de Fantaisie. M VIEILLES DORURES RBNDUFB 

VII8SI BELLES QUE DES NEUVES. Nos prix 5%t des plus modérés.
Ottawa. 26 Déc. 1878. y „„

b.
mI li

TDOMAS BIRKËTT i

I
S villaCRufi 3m.

BOURSE. Cause une excitation extraordinaire 
en disposant de son assortiment i 

étendu de

C. O. DACIER,

Pharmacien,
Ottawa, i 
plan, fait

27 novembre. Hotel “ Lome.”I
' ARMVA6E DE »«,06«Pension de première classe à des

PRIX MODÉRÉS.
La bar est fournie de vins, liqueurs 

et cigares de choix.

Ë sVALEURS.
517 RUE SUSSEX,

OTTAWA,

"PRODUITS chimiques et Médecines pa- 
JL tentées, Articles de toilette, Teintures 
de toutes couleurs, Huiles, Peintures,Vernis.

Lunettes, convexes et concaves de toutes 
sortes, et de couleurs, etc., etc.

DB
I MARCHANDISES SECHES,15, Rue YORK, OTTAWA:1 14*

«0
Banque Ontario.
Banque de l’Anl
Banque Coneolid/e.......................
Banque du Peuple........................
Banque Motion.............................
Banque de Toronto......................

Banque Eastern Townahipe..........
Banque de Québec........................
Banque Nationale..................‘ I
Banque Union du Bm-Canada 
Banque des Artisans-..........
Banque Canadienne de 
Banque Ville-Marie.. ....
Banque Métropolitaine..
Banque de la Puissance 
Banque de Hamil 
Banque Maritime..

d’Bchange.
Fédérale

Montréal..................
B. du Nord.' • ' lui.A DES PRIX DE TOUTES SORTES ET A d'kS PRIX EXTREMEMERl BAS.F. X. GROULX.Bu MERVEILLEUSFMEKT BIS,H60

00 VENTE POUR HYPOTHEQUE.,ÏSj H o tel J ohneou, Vous ceux qui ont besoin de Marchandises doivent s'empresser de venir 
faire leurs achats, attendu que nos Marchandises sont toutes fraîches, 

et de plus elles ont été achetées sur les meilleurs Marchés 
Anglais et Américains à des prix très bas. Par 

conséquent nous sommés en état de les 
sacrifier pour

■s Il est dètermiué à défier toute com
pétition.

Allez le visiter et vous serez satisfait

Rappelez-vous de la place
MAGASIN BLEU DE

fil
H0 REMEDE SPEdFip de GRAY50, RUE YORK.

JOHN JOHNSON, proprietaire.

Logements magnifiques et prix peu élevés.
Ottawa, 31 juillet 1879.

too
60 En vertu de pouvoirs de vente contenus 

dans deux certains actes hypothécaires exé
cutés par Joseph Maillée et Marie Maillée, son 
épouse, datés respectivement du 5 août 1876 
et 8 novembre 1876, en faveur de Maxime 
Morin et par le dit Maxime Morin transférés 
au soussigné, David Morin, il sera offert en 
vente, JBUDUie DIX HUITIÈME jour 
décembre prochain, 1879, au bureau do 
GEORGES O'KEEFE, No. 298, rue Cumber
land, en la cité d’Ottawa, l'immeuble suivant,

Le Lot “Lettre "J,” sur le côté Est de la 
rue McGee, en la ville d’Ottawa, dans le 
comte de Carleton et province d’Ontario, tel 
qu’indiqué sur un plan de la subdivision du 
lot de vida numéro qui 
côté sud de la rue Park, 
de villa numéro quatre sur le <sôté nord 
île la rue Ottawa, en la dilê cité d'Otta
wa, lequel dit plan, fait après mesurement 
des dits lots par William Ryan Thistle, 
écuyer, arpenteur provincial, porte la date du 
premier jour de mai 1868, et est enregistré 
dans le bureau d’enregistrement pour la dite 
cité d’Ottawa. ...

Les conditions de Y«i$# 
aumoment de la vente.

Ottawa, 20 novembre 1879.

SK r H ADF sm r * LE GRAND 
Z-'' v". Remède Anglais

f JmXtZ
la faiblessesémi- xm A&'êkmMé

qui sont les suites des habitudes honteuses : 
perle de 1* mémoire, lassitude des membres, 
douleurs dans le dos, obscurcissement de ia 
vue, décrépitude prématurée et plusieurs 
autres maladies qui conduisent à la folie, à la 
consomption ou à nne mort précoce. Détails 
complets dans notre pamphlet, que n 
voyons gratis par la malle. ag^Le 
spécifique est vendu par tous les droguistes 
à $1 le paquet ou six paquets pour $5. Il 

voyé franc de port sur réception de la

78m
ti©

rJlan. AHOEINT COMPTANT.
Ne manquez pa» d'examiner nos prix avant que d'acheter ailleurs 

Puisque pour de l’argent comptant, nous vous donnerons des MAR 
-NUISES NOUVELLES à meilleur marché que vous oaierez 

VIEILLES MARCHANDISES ailfeurs.

DÉPARTEMENT 3’THOMAS BMETT,& «6
un a,.^D—»he de Montréal ..

cEBiir
91, L'INSTRUCTION PUBLIQUE.

DÉPÔT DE X.XVRSS

8 No, 67, rue RIDEAU.üi50

$3Q,000 de Marchandisess Ottawa. 1er avril 1879.m
% Les Bains Tares,

126 RUE ALBERT,
ies (femmes à leur
de............................ 10 a.m. à 3 p.m

« 7 à 10 a.m
3 à 11 p.m.

lüier. SERONT VENDUES DANS 6 SEMAINES. 
Ne manquez pas de venir à la

taire, sur le 
et du lotAfin de faire disparaître tout doute dans l’es

prit des commissaires et syndics d'écoles,«7
remède LIVERPOOL HOUSE»

01 RUE RIDEAU, 01.
Kc8onPSny:

AVISPour Dan

P ur Messieurs, de 
Et de.........................

T EUR est par le présent donné que le DÉ- 
JjPOT DE LIVRES n'eet pas fermé, mais 
continue ses opérations pour procurer aux 
municipalités scolaires les avantages incon
testables qu’il leur offre.

Par ordre,

K
somme requise.la

fcn^rernemen^t« p. c^U, Vous aurez certainement la valeur de votre argétiL
Cm. de MEDECINE de GRAY, 

Toronto, Ontario, Canada 
vente à Ottawa chez tous les 

droguistes en gros et en détail el dans tous 
les. endroltt dû Canada et des Etats-Unis.

« Le DR. LOGAN a son bureau dans la 
bâtisse même, où il peut être consulté uro- 
fessionnellement de 9 à 11 hrs. a. m. el -le 
2 à 4 p. m.

Ottawa, 9 juillet 1879.

I. 8. MAMAN.188 seront expliquées

I, M 100 J. C. LANGELIER. DAVID MORIN.
Québec, 22 novembre 1879.lan lm. Ottawa, 3 février 1879. ■ Imprimé el publié i Oltawe (Ont.) el Hull <P._Q.,) per LOUIS BÉLANGER m Cm.Un.
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